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N, M,JEREMIE DECARIE, A
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DRE‘AUX-VOEUX,DES ELEC
URONT L'OCCASION DE
R ASSENTIMENT A CETTE
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Janis poût-être- plus quaujourd'hui,
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“de divisérale

“deux ou’trois ; circonseriptions.- électo-
sales distinctes, ma-i-elle, été. plus ma-
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= A l'élection : d 1904,M. JérémieDé-
‘carieavalttis 5

 

     

enecette“divisi et i ‘atenu.‘saçole,
ainsi’ que luieit’ 3° donné, publiquement

. Ietémoigyage, Ie Premier Mitre tui-
même, l’autre soir; 3 la“sallé Saint:Jean-
Baptiste, alors que Thos, - M. ‘Gouin a

cet’ important projet est dote ridicule
petjggyra
= ane“étaitbuurotssant a-obtenir {
elieréformt suns Passentiment du
‘gouvernement: }
II est aujourd'hui enétatde tachetér
da prontesse faite ‘on 1904 of. il a droit:
àla pleineconfiance des. électeurs qui,

.|‘Gerinent de té: bôticliemême du”“Premier
Ministre l'engagement formel que là

| subdivision auraTien avait un ‘an, clest-
à-dire, ‘avant. l'expiration du- terme na-
turel pour lequel le parlement avait été

l'élu en 1904; lorsque M. Décarie pro-

 

déclaré que-M. ‘ Décarie-en'avait _ cesse, | Meltait que- c'était la dernière élection
depuis son entrée, en - Parlement, de
demander une législation à cet effet. |r

‘Si le Gouvernement. s’est -objccté “à
ce projet, c'est qu'il inipoftait de“con-
sulter d’abord le peuple, ct les électeurs
dy la division * Hochclaga sont “en ce
loment, favités-à so

.

prononcer: sur
tetto importante question.

4 Lon, M.-Goüin. prpromet qu'à la pro-

N

ohst le candidat cut

  

chaine session Te’‘comté: sera subdivisé
ct que chaque subdivision aura sôn de-
puté, si tel est le désir des électeurs,
Or ceux-ci-n'auront pas d'autre. alter-
native, pour-exprimer leur -assentiment
‘qu'en élisant, demain, M. Jérémie Dé.
carie, à qui fe Premier Ministre a fait
là promesse solennelle de se rendre aux
vœux de ses mandataires,
Par contre, l'élection, d'un -Adyersairé

du gouvernément: ‘serait. l'indice- certain.
TT peuple est, satlsaitdeLi td©reeme

La brétentioh desThvrialresdeM.
:Décarie de tenir ce dernier responsalile
du

f
u

retard apporté à.la réalisation- des

|

0

Mont sur son fulèle Coursierdes

les

de
Bellechasse, le plumet au vent tt ses
pragrammes politiques suspendus à l'ar-
con de sa plus belle selle, Don Qui-
chotte Henri Ter, s'est lancé sur la di-
vision’ Saint-Jacques, cette semaine, avec
une furie telle que son fidèle Écuyer
Sancho Olivar, en a perdu la tête.

Laissant son illustre maître -chevau-
chant par monts et par vaux, pourfen
dant les légions d'adversaires Qu'enfante
son imagination, Sancho se pâme d'ad-

.Opitation devant tant de courage, tant
de vigueur, tant d'éloquence et tant de
patriotisme !

Il raconte aux badauds qui l'écoutent,
sur les places de foire où il s'égare,

qui 5e faisait dans le.comté tel que“pré-
sentement constitué. - 4

‘Au cours de la vigoutouse campagne

qu'il vient de faire dans ce vaste cumté,
couvrant la moitié de Ile de Montréal,
M: Décaric a eu l'occasion de convain-
cre ses mandataires. de la légitimité
des explications’ qu’il avait à leur four-
nir, el s'il à cu auxdébut quelque diffi-
culté à réprimer un mouvement de ré-
volte, d'ailleyrs naturel, il n'a pas tar-
dé à trouver chez ses partisans ta con-

fignce et l'estime qu'ils lui témoignaient

en 1904. | -
La victoire de M. Décarie sur ‘ses

deux rivaux d'occasion he fait donc
blus l'ombre d'un doute, et celui que
Thon. M. Gouin a cité comme le mo-
dèle des. députés toujours à son de.
voir, et tenace cote, il faut, savoir
l'élre. dans:"aMie p blique,;Foptiguera |
d'écuger sorvaiège HachChambre
igislative, lorsquegiesii
pour exécuter le Honvedu mandat que
l'électgrat aura confié au gouveritement
de Thon. M. Goin.
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+UN REVENANT !

les proucsses de celui qui vient pour
sauver le pays de la prospérité dont il
jouit ct faire régner la discorde ou la
paix règne.

Celui qui rase ainsi la campagne, cm-
porté sur les ailes de son pégase poli-
tique et faisant retentir la nue de ses
foudroyantes déprédations, ce n'est pas
un homme, du muins ce n'est pas un
être mortel!

C’est un être surnaturel; c'est un
esprit vengeur, un spectre, un fantôme !

C'est l'âme des aïeux qui passe!
Nl . 4 .“C'est Papineau qui revient sur la

terre!” Bref, c'est un revenant!
Aeeem

LE COMTE D
ées électeurs du Comté d' Hochclaga

sauront, demain, nous n'en avons pas
le moindre doute, accorder. leur bien-
veillante influence et leurs votes à M.
Jérémie Décarie, leur jeune et éloquent
député, qui a su si bien contribuer nou
seulement à l'augmentation des salaires
payés aux instituteurs et institutrices,
à la création d'écules techniques et com-
merciales où nos enfants auront l'avan-
tage d'acquérir une éducation leur per-
mettant de concourir avantageusement
pour les positions les plus importantes,
mais aussi à l'adoption de nombreuses
mesures pour la protection de la classe
ouvrière concernant les usuriers et les
patrons refusant à leurs employés une
protection suffisante contre les acci-

dents de travail

M. Décaric mérite aussi les félicita-

tions de tous les électeurs du Comté
d'Hochelaga pour la part active qu'il
a‘ pris pour la sage administration de
nps finances, car il est un fait admis,
JLnéme par nos adversaires, que le gou-
vernement, si habilement présidé par
Thon. M. Gouin, à réussi non seulement

 & combler les déficits créés par les con-
servateurs, mais aussi À remplacer ces
déficits par des surplus très élevés.

Divers gouvernements cormservateurs
se sont succédés depuis la Confédéra-
tion, £t qui est en état de citer une seule
‘Mesure proposée par ce parti cn faveur
de la classe ouvrière? De plus, aucun
‘lecteur ayant à cœur fa prospérité de
fa Province de Québec peut en cons-
cience voter pour wn parti sins chef ct

, sans aucun programme,
~» En ma qualité d'ouvrier et d'étécteür
du Comté d'Hochclaga, j'adrais appuyé
Ia candidature d’un confrère ouvrier

fn un -compatriote
Tat partageant mes croyances religlouses,

     

mais jai trop de respect pour ceux qui,
1 1837-28 versèrent leur sang pour la
défense de nos droits et de nos crayan-
ces religieuses pour voter en favour
d'un belge, d'un suisse on autres na-
tionalités venus dans ce Pays que pour
emplic leurs goussets dégarnis,
Que tous les véritables amis d'un

gouvernement honnête et d'un député
pret à se sacrifier pour promouvoir
nos itferêts s'empressent de voter à
bonne heure, demain matin, en faveur
de M. Jérémie Décarie, le véritable ami
de la classe ouvrière. et les deux autres
candidats pour rire apprendrom à
leur dépens que les électeurs du Cornté
d'Hochelaga savent apprécier ceux qui
se dévouent pour leur assurer une pro-
tection efficace et donner à notre chère
Province de Québec le rang qu'elle doit
occuper parmi les diverses provinces
du Canada.

[=
]

M.
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Le “ Bulletin” commencera, dimancho
prochain, la publication d'une série de
récits de voyages et d'aventures sur
mer et sur terre

Ces récits, ‘empruntés À l'édition du
“Journal des Voyages”, datant d'un
grand nombre d'années, en arrière, sont
d'un immense intérét, en ce qu'ils re-
produisent des peintures fidèles des
mœurs d'autrefois, dans les pays neufs
du vieux ct du nouveau monde, Ils at-
tiretont surtout l'attention de la jeu-
nesse que nous invitons tout particulié-
.rement, à suivre les éntouvantes péripé-
“tied des exploits qu'ont accomplis nœf
ancêtres, dans d'initérèt de la civilisation
et de l'enscignément.

“os

* Votez, pour”M, Jérêmie Déca-
rie kdiasdu peipla.

Bi 

SABE;

NEMENT LIBERAL DE

La bataille est terminée.

“carBenini"loslibres. électéars-
de la 'Provitice de Québec iront confier
au ‘mystère de l'urne électorale l'ex-

pression de . l'appréciation qu'ils ont
faite, durant les jours d'ardentes dis-

‘eussipus, ‘et de rctentissantes. polémi-
* ques, Ue -la politique dit Gouvernement
Qui vient. en ce moment leur demander

tin renouvellement du mandat qu'ils lui
ont conñé, il y a quatre ans. .

Le gouvernement de l'hon. M. Gouin
à subi un assaut formidable de la part
des forces alliées des conservateurs et
des. nationalistes, adversaires de la'veille
que la soîf du pouvoir a réconciliés,
Aux uns ct aux autres, le gouverne-
ment libéral a opposé un’ frnt uni et
compacte et il reste maitre du champ
de bataille, ayant défendu avec bra-
voure et succès toutes ‘et chacune des

positions stratégiques :qu'il occupait la
veille de l'engagement dé ses vaillantes
troupes avec celles denses adversaires.

Démoralisé de la vigueur avec laquelle
I'hon. Al. Gouin, en habile “ capitaine
qu'il est, à donné le signal du combat;j'

l'ennemi s'est jeté dans la lutte, sans

ordre et sans direction efficace, mais
avec le conrage du désespoir.
Toute cette belle ardeur cst venue.se

heurter contre la parfaite organisation

dont dispose le parti Jibéral. Conserva-
teurs: et hatiopalistes ant épuisé les res-

sources de-leurr éloquence, à haranguge,
les foules et àles flectriser, sans pren-

«dre contact avec les’ vrais électeurs ct
uné cruelle déception attend, demain,

les beaux parleurs, du genre Bourassa,’

l'électorat tout entier, cn suspendant à

leurs Jèvrea des milliers de citoyens,

amateurs de beau langage.

La force du parti libéral au poll ré-
side surtout dans l'excellence des œu-

vres accomplies par lui, et cette force
est suffisante pour assurer l'éclatante

victoire de l'hon. M. Gouin,
dans Saint-Jacques; de M. Godfroy

Langlois dans Saint-Louis; de M. Jé-
rémie TWcarie, dans Hochelaga; de M.

PLE DE CETTE PROVINCE-EXIGE LEà

4 dera demain ses suffrages à ceux qui

qui comptaient tenir dans leurs mains |

demain,

adapour les Canadiens, mais pas d’isolemen »

TRE— NOUVELLES
  

 

 

DETRUIRE ET L'INTERET DU PEU-

L'HON. M. GOUIN: ,
 

G. A. Lacombe, ‘dans -Ste-Marie; de
AL C, À. Wilson, dans Jacques Cartier

“edentras-grandgiamfon:‘des. cans
didats libéraux dang?lès autres comtés
de la Province, =
Depuig le prenriér jusqu'au dernier

des électeurs, tout- du peuple a suivi

depuis -quinze joursJ ; discussion des
questions politiques-<qui Antéressent la
provincedeQuébec. Combien de ces
électeurs, lus tirades dei ceux qui sont

possédés"de la maniesŸl'ais}r nos hom-
| mes...publics, auront-êlles dunvertis;- oy
pervertis, plutôt? 2 Po
Un nombre infime; qui est, à

fèrt parler, à flédaigners,~

La .masse des électeursfqui veut sau-
vegarder la dignité et-1g>prospérité de
la ‘province, est intéressée au maintien

du gouvernement actuel et elle accor-

 

- propre-

   

ont restauré nos finances; qui ont
agrandi notre territoire; qui ont adopté

des lois pour la proteëtion de la classe

ouvrière; qui ant donné des marques
si tangibles de leur sollicitude pour
l'agriculture et la colonisation.
“Ta>grande masse. dy peuple donnera,
demain, son appui au gouvernement
qui a”augmenté le budget de l'Instrire-
tion publique de $333,900 en dix ans;

qui a augmenté le salaire des institu-
teurs et des institutrices ; qui a fondé
des écoles narmales, éccordé des primes
aux. institutèurs et “institutricés des
Héçoles.primaires;qui a augmenté les

Fpctrois aux-écales. du soir, aux cours

des arts ct -métiers; qui a encouragé
l'établissement d'écoles ménagères dans
les villes et les campagnes ; qui a sur-

tont travaillé à la eulture scientifique
en créant des ccoles techniques à Mont-
réal et à Québec et en fondant l'école
des hautes études commerciales, avec

une dotation officielle capalle de sub-

venir aux besoins dé ces foyers d'idées
et de recherche.

L'attachement de la masse des ci-
toyens de cette province au gnuverne-
nient quia accompli desi belles œuvres,

et qui en accomplira d'autres, est trop

 
  | grand pour croire que l’électorat prète-

a pETR AU POUVOIR, DU GOUVER-

ra plus qu’une oreille distraite aux pro-
pos de politiciens sans scrupule qui
n'ont: Qu'dn “but: déniolir,bux ‘qui‘tne:
sont pas capables de créer.

Préparé par l'incapacité de ses chefs
à toutes les défaites, le parti conserva-
vient, en outre, de se déshonorer par
l'intolérance de ses noureaux altiés, les
nationalistes qui par les idées fausses
qu'ils metteiït dans les esprits, par les
passions haineuses qu’ils jettent dans

les foules, sont en train de détruire le
vrai patriotisme, en éloignant de la
scène politique “les hommes qui sont
appelés à jouer un rôle bienfaisant et
fructueux.

La politique est affaire d'intérêts,
mais, encorc faut-il que les hommes qui
sont chargés. de veiller aux intérêts de
lu masse, aient le respect des électeurs
pour avoir le courage de leurs opinions.

Ce n'est pas en dénigrant systéma-
tiquement nos hommes publics que I'on

sc donne un bon gouvernement. Le
peuple demande à se laisser guider. Ce
qu'il veut est souvent l'opposé de’ ce
qu'il croit vouloir. Aux gouvernants
qu'il se donne, il incombe dè juger
pour lui.

Les nationalistes n'ont d'autre souci
que celui de démolir. Leurs théoties
sont impraticables, et funestes aux in-

térêts de la province, car l'on ne gou-

verne pas au inoyen de l'Idéalisme en
politique; il faut la science, l'expé-
rlence qui enseignent comment les hom-

mes doivent être gouvernés dans les

diverses conditlons où ils se trouvent.
Les nationalistes sont des ulopistes.
Ils ne seront jamais contents.

S'ils parvenaient à hisser les conser-
vateurs au pouvoir, ceux-ci n'auraient

pas de plus violents adversaires et de
plus irréductibles dénonciateurs que tes
nationalistes eux-mêmes.

C’est donc, pourquoi, à vouloir chan-
ger, l'on risque de tout détruire, et l'in-
térêt du peuple de cette province exige

le maintien du gouvernement actuel.

Et, c'est ce que l'électorat décrétera
demain.

 

torale ont empêché le public de dunner

un peu de son attention discours

que vient de prononcer le Grand Mai-
tre des Orangistes, le Dr Sproule, 3

Midland, dans Ontario,

C'est la dernière élucubration de ce

fameux idiot qui voit dans l'Eglise Ca-

tholique, l'ennemie séculaire des droits
du peuple et de l'Etat,

Mais depuis que M.

au

rex urs à ss acc intatces a ce le Dr

Sproule, pour s'assurer l'appui des

orangistes en faveur de son candidat

dans le comte de Hull, M. Cousineau,
nous croyons de notre devoir de relever

les insolentes paroles du chef orangiste,
pour l'édification des amis et des adver-

saires de l'ex-député de Labelle, le soi-

disant intransigeant défenseur de notre

race ct de notre religion.

Après avoir dit que l'Eglise Catho-
lique perdait du terrain en France, en

Espagne, en Italie, en Allemagne, où

pendant des siècles elle a régné et dicté
ses lois, le Dr Sproule constate qu'elle

fait d'énormes progrès en Angleterre

et en Amérique ,où, dit-il, elle déploie

tout son arrogance”

D'après le Dr Sproule, l'Eglise Ca-
tholique est une menace pour le trône
d'Angleterre et c’est elle qui tient dans
l'esclavage l'Irlande, dont elle a fait

Jérémie Décarie est le candidat

du gouvernement, votez pourlui.

“es 7

Les électeurs du comté de Jac-|

ques-Cartier ne veulent pas ‘d’é-
teignoirs, et ils accorderont leurs

Rd

| suffrages à M. C. A: Wilson, le [nadia du progrès.     

Les preoccupations de la lutte élec-;

Bourassa a ew)!

——=

 

des habitants des révoltés et des crimi-

nels. !

Puis il s'écrie, dans un grand mou.

vement d'indignation:

“Plus près de nous, nous voyons de
nombreux cas qui indiquent les em-

pictements qu'elle pratique sur les

droits du peuple. l'arrogance qu'elle

déploie en défiant la loi et l'autorité,

se révèle par le refus de sun clergé
d'obeir aux ordres des tribunaux de

, comparaître devant eux et de rendre

temoignage dans des procès civils et

criminels. Cela dempntre Vexorbitante

autorité qu'elle exerce

“La Justification qu'ille donne de ce

refus, savoir que appartenant a un tri-

banal ecclésiastique superieur ,elle n'est

pas obligée d'obéir aux commandements

d'un tribunal inférieur, est certainement |

arrogante.
“Ce qu'il y a de plus regrettable,

c'est que même les juges siégeant au

tribunal, dans ce cas, semblent effrayés

ct qu'il leur répugne de l'ubliger à obé:r

à la loi ou de la punir pour mépris de

cour. Deux cas remarquables de ce

genre se sont produits dans Québec de-

puis deux mois.

“Là où Rome est toute puissante,
nous avons de temps à autre des ex-  emples remarquables de son intolérance,

I n'y a que avein, Quatre .mem-

AY.

En votant pour les çandidats |

du gouvernement, vous votez

pour Sir Wilfrid Laurier.
Bat

vince qui doit 4 I'hon. M. Gouin, sur vous
   
  

LE NOUVEL ALLIE
DE M. BOURASSA

L'EX-DEPUTE DE LABELLE APPELLE A SON AIDE LA CLIQUE DES FANATIQUES ORAN-
’ GISTES D'ONTARIO—UN DISCOURS DU DR. SPROULE.

bres do Année du Salut ont été arré-
tés et jetés en prison pour avoir solli.
cite l'aumône à Lachine. Hs furent ju
g'< et condamnés cn vertu d'une antique
loi de la paroisse: leur seule cTense
était cependant sollicite des
Rens de l'aide pour leur œuvre chré-
tienne.

“leur procès fut court; ils n'eurent
meme pes d'avocat pour les defendre
11s ent accepté Teur punition, payé l'a-
mende et furent mis en libern& Ft
vela en face du fait que, en pleine ca
pitale du Dominion, ct méme dans la
Chambre des Communes et au Sénat,
oti peut voir à chaque instant,

les sessions,

d'avoir

pendant
les représentants a cette

église solliciter de citoyens, de mem-
bres du parlement ct d'autres. des au.
mones pour les aider à maimtemr leurs
institutions.

“Un autre fait remarquable, c'est la
defense faite par le maire de Bucking
ham, par proclamation, aux Orangistes
de s'assembler et de parader le 12 Juil-
let dans ce village, ce qui constitue un
refus à une societe fraternelle paisible
et obéissant aux lols, de la jouissance
tes droits civils ordinaires dont tout
citoyen ct toute société soumise aux lois
a le droit de jouir."

Voilà ce que pense de l'Eglise Catho
lique le nouvel allié de M. Bourassa.
rity ;

-

A has, le traitre Bourassa,

“et

Pas de socialistes dans Hoche-
Electeurs de St-Jacques, la Pro- laga. Votez pour Jérémie Décarie

*.s
“so

et àson gouvernement, la paix et| Votez pour le gouvernement
l’aisance dont“elle jouit a lesne c'est voter pour le progrès

etx ‘Let la prospérité.
     

L'OBSTRUCTIONCONTINUE ET

 
 

IL IMPORTE ABSOLUMENT
DE.RECOURIR AUX GRANDES REMEDES.

Encore une semaine de perdue -au
parlement fédéral, grâce à l'indigne alii-
tude de l'opposition tory qui a- réussi à
bloquer toute législation nouvelle depuis
deux mols, ct à empêcher les employés
publics ‘de toucher leur salaire, dans
l'espoir ridicule de battre en brèche le
gouvernement et le forcer à baisset pa-
villon devant MM. Borden et Foster.
Les Communes ont siégé trois fois

‘par. jour, cette semaine, ainsi qu’en-avait.
décidé ‘le Premier Ministre, la semaine
précédente, mais sans plus ‘de ‘ suvets,
sauf que, l'on a fait l'obole de quelques
crédits publics, àla fit de chaque séance,
les miettes que l'on accorde pour faire
croire au public que l'opposition n'est
pour rien dans l'obstruction scandaleuse
quese continue, à Ottawa set qu'elle n'a  

recours qu'à la légitime critique. voue.
combattre le gouvernement. Et fren-
dant ce temps-là les séances se prolo
gent indéfiniment et la session s'étet
nise,
Nous l'avons dit ct nous le répéton

il n'y x qu’un remède au mal, c'est-à
dire, qu'il s'agit d'opposer À l'entête-
mentde l'opposition la règle de la “ely
ture”

. Plus de € promis.
blesse. Tr
Admcttre que l'opposition peut à son

gré contrecarrer. l'administration. du;
pays et que la minorité peut indéful
ment tenir tête À fa majorité, c'est
air à l'anarchie parlementaire, ct. ie
voir incombe au gouverncinent dé
fendre la Constitution.

M"dj *

 

EST-CEUN PIÈGE?
LE CONSEIL-DE-VILLE VEUT

COMPAGONIB..DES TRAMWA
DE COMPTE, CONCERNANT

 

Le Conseil de Ville a consacré une
longue séance, mardi dernier, à élabo-

rer un projet de t&giement, goncernant

l'entréeà Montréal, d'un chemin de fer

qui n'existe encore que dans la pensée

de ses promoteurs.

La majoritd du Conseil west môn-
trée soudainement très ‘ cmpreasée 4
adopter ce réglement que depuis deux
ans le Conseil tenait cache dans sos
cartons.

Que s'est-il passé pour faire changer
ainsi l'opinion de tous ceux qui étaient
hostiles, il y a un an, à toute ‘combr-
naison d’intérèls qui prétât à ie spé.
culation manifeste ?

Il est évident que la majorité des
échrevins, qui a voté en faveur du prin-

Les Grenouilles
Un cultivateur d'une houvelle pa-

roisse, ou arrière de Ste-Agathe, avait
lu dans son journal que les cuisses de

grenouilles étaieñt uv met trés recher-

ché et 3e vendalent fort cher. Or, pré-
cisément, il y avail derrière sa grange

une coulée marécageuse habitée par des

grenouilles dont le croassement l'em-
pêchait de dormir.

Bonne idée! se dit il; fe vais falre

d'une pierre deux coups; je vais faire

de l'argent en vendant mes grenouilles

et je m'assurerai la palx de tes nuits

Notre homme s'en vient donc à

Montréal, s'adresse au propriétaire

d'un grand hotel à qui il offre de li

vrer des cuisses de grenouilles eu quan
lité Combien pouvez vous m'en livrer,

dit l'hôtelier Oh, tant que en

voudrez; un char par jour, si vous

voulez.

Le marché est vite conclu à un prix
réjouissant pour notre habilant qui s'en

retourne chez lui. !

Le lendemain, il s'arme d'instruments |

de poche et se rend à la coulée

Flus de grenouilles — trois où quilre

seulement, par vi IA; à peine «le

quoi faire un petit plat, si l'on peut

mettre la main dessus.

Sapristi, fait Baptiste Les grenouil

les. comme les nationalistes; ça

tait un bruit qu'on dita qu'elles sant
des millions, ct quand on Va pour les

preudre on n'en louve plus

Morale La morale de cuite hisoire,

vous la lundi, dans St Jacques.

(Le “ Canada").

KOTRE SITUATIONFIHANCIERE
Retour d'un voyage en Angleterre,

Sir Thomas Shaughnessy, pr svient de

la Compagnie Pacifique Canadien,

dit que pour ce qui est du Canada et

de sa réputation, nous sommes cotés

au premier rang sur le marché moné

taire anglais Que nous nous présen-

tions avec une entreprise

ceptible de produire de bons résultats,
nous trouverons aisément tout l'argent

dont nous Le
Canada est en grande 1a bas; |

tout le monde a les yeux tournés vers

notre pays, on en parle parteu! Notre

situation financière est jugée excellente
et l'on s'intéresse grandement À tout

ce qui concerne notre développement

L'opinion autorisée de Sir Thomas ne
mauquera pas d'attirer Lattention de
nos capitalistes.

vos

par

c'esl

verrez

  

 

du

sûre et sus-

pouvons avoir besoin

favens

TO 

Portneut dounera plus de mille

voix ‘de. majorité à l'hon, M. Gown,
mais la division St Jacques lui en

AMENER A COMPOSITNON LA.
YS, A PROPOS DÜ 'REGLEME
L'ENLEVEMENT DE LA NEIGE

cipe du . règlement, est convaincug que
cette compagnie de chemin de fer ns
pénétrera Jamais à Montréal, puisqu'oilé
fui a enjoint d’avoir à construire sn
voie et de meltre ses voitures en clreds
lation au mois de novembre prochai
Celle tondition; équivaut, en effet A

uc prohibition,. pour la compaguit: ac-
tuelle qui est incapable de s’y soum

Serait-ce quele Couseil de” vitte ‘lis
ralt eu récours & ce truc poup:faire
chanter la Compagnie des Tratways
et d'amener à tomposition, 4 propos de
certain règlement de compte, au sujet
de l'enlèvement de 1a neige? -. ;
Le procédé"'ést, ma fol, par trop ens

fantin et nous sommes quelque ped
d'avis que la Compagnie des Tramway

ne donnerä"pas dans le piège, - —-

|

Pas de Papineau! C'est Gouin

qu'il nous faut!
°°

Votez pour Lacombe, le protec
teur des ouvriers.

» . * we

Godfroy Langlois mérite. d'être
réélu. Votez pourlui.

*. .

Votez en faveur de M. Jérémie

Décarie, dans Hochelaga.
oe,

Le gouvernement Gouin a

prouvé qu’il était l'ami des ou-
vriers.

©.

Un vote pour M. Bourassa, c'est

un vote pour M. LeBlanc et M,.
Pelletier,

LP ,

Votez en faveur de M. Godfroy
Langlois dans St-Louis, le défen
seur de l'éducation. +

* . «

Les électeurs de Bt-Jacques
feront leur devoir et ils éliront
demain l'hon. M. Gouin,

et

Un vote en faveur des candidate

de l'opposition, c'est un vote en

faveur de l'anarchie parlementai-
re.

°°

Un vote en faveur de M. Bou

rassa, c'est un vote en faveur du

renversement de l'ordre dans le

gouvernement de la Province,
LA

Régime libéral: Un million de

surplus! Electeurs à vous de ju-
ger.

st

La division St-Jacques n'a que

faire des charlatans politiques. Il

de progrès pour représenter les
électeurs à Québec.

¢, *

La Province de Québec se80
vient du régime néfastedes.

vernement libéral ‘qui fui: 
donntra davantyge. le bien-8tre et 1a prospérits,

Régime conservateur: Déficits|

lui faut des hommes d'affaires eg:

servateurs et ele eppuiera le=ve
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M. Bourassa n'a pas voulu accep-
ter le défi du premier ministre, aussi
dafin de la campagne de Thon M.
=Lomer Gouin, dans St-Jacques, hier

     

 

   

 

    

  
  

  
  

  
   
     
   

     

        
      

    

1

€ victoire. ,   
    d'au moins 5,000 per-

sonnes, des liberaux, des conserva-
“teurs, des aationalistes et des fervents

€ la cause libérale,

. L'enthousiasme à été la note do-|

Mminante de l'assemblée et jusqu'à
‘onze heures, les discours débités par

+ les oraleurs de marque ont été écou-

és religieusement par la foule.
<L'assemblée était présiuce par M.
Médéric Martin, député fédéral
échevin de cette ville.

M..L. I. Gauthier a parlé le pre-

mier, pais est veuu l'hon. sénateur

ZRaoul. Dandurand qui dans un dis-

cours vibrant de patriotisme, flagella

e 1a belle façon, le faux patriotisme
e Bourassa et consorts. M. léritest

“Tremblay, journaliste de cette ville

uivit M. Dandurand.
"M. Tremblay s'est révélé au public,

wit : Comme un orateur, depuis une semai-

; niC à peine, et hier soir, il a cueilli des
auriers, par son éloquent discours, au
ours duquel, il a -admingstré une râ-
lée en régle à l'ex-député de Labelle.

Notre jeune confrère de la "Pres-
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ASSEMBLEES D'HIER SOIR

thon. M. GOUIN ACCLAME PAR 5000 ELECTEURS AU MAR-
oo CHE §T-JACQUES.

, . BRILLANTS DISCOURS PRONONCES PAR LES HONS. GOUIN,
R LEMIEUX, R. DANDURAND, MM. L. G. GAUTHIER, E.

TREMBL AY, RTC. ETC.

M. BOURASSA ET SES ACOLYTES AU CHAMP-DE-MARS

L’'ASSEMBLEE ETAIT COMPOS EE DE JUIFS, D'ITALIENS ET DE
QUELQUES CURIEUXE,

sc” a été toute une révélation pour le

public qui, hier soir, a manifesté bru-

yamment en sa faveur. :

L'honorable premier ministre a été

applaudi avec frénésie au cours de

l'adimirable appel qu’il a fait cn fa-

veur de sa réélection, demain. .

l'hon. Rodolphe Iemieux et Vhon.
sénateur J. B. PF. Casgrain ont ter-

miné brillamment la série des dis-.

cours par d'élaquentes remarques.

On sait que l'honorable Premier Mi-

nistre a rencontré son adversaire à

St-Hyacinthe, hier après-midi, devant

une foule immense, dont quelques

centaines de montréalais.

Des gens qui out assisté à l'as-|

et semblée nous disent qu'il en a contd tte
cher à M. Bourassa d'avoir voulu dé-

fier le premier ministre.
gx

L'assemblée de M. Bourassa au

Champ-de-Mars, hicr soir, était une
assemblée cosmopolite, Juifs, Italiens,

; Grecs, Roumains et quelques cents [aux amateurs de l'auto et de la voi-
Canadiens-français ont écouté pérorer-
Mtre N. K. Luflamme qui se sent
mal à son aise avec ceux qui l'ont
fourré dans le pétrin. Après Jui, a par-:

le l'ineffable Olivar Asselin, le gifleur:

de M. Barthe, puis M. Bourassa. Des;
jeunesgens ont applaudi quelque peu

et des @is de Vive Bourassa! ont ter-,

miné la sombre réunion,
 

 

UN COURANT DE

Un navrant accident a marqué les
‘péripities de la partic National-Tec-
‘cumseh, au terrain de Maisonneuve,
shier après-midi.

tour Un jeunehomme de 27 ans, M. Ls
va Dumas, arrivé il y a à peine un mois
7 “de Woonsocket, RI, et  domicilié

} gvec sa femme ct ses deux enfants
sau No 202 ruc Orléans, à Maisonneu-
/we, avait commis l'imprudence de
monter sur une cage- de plauches,
pour mieux voir Jes incidents de la

"partic, lorsqu'il saisit invalontaire-
ment un fil chargé de la Shawinigan
Power Co.
Une detonation, comme celle “d'un

at (canon-retentit et on vit voler dans
ai, Vair le corps d'un homme et s'affais-
qu: . BQr imerte sur le sol,

Un courant de 2500 volts avait tra-
versé le corps de l'infortuné.
Une voiture d'ambulance de l'hôpi-

tal Notre-Dame fut appelée en toute,
Fhâte ct M. Louis Dumas fut trans-
porté à cette iustitution où, à l'heure

Un TragiqueAccident
’ uN. JEUNE FRANCO-AMERICAIN A LE CORPS TRAVERSE PAR

2,500 VOL TS,

4

jou nous allons sous presse, il agoni-
se,
M. Louis Dumas était l’un des jeu-

nes gens les: mieux connus dans Îles
cercles dramatiques de la Nouvelle-
Angleterre.

A Woonsocket. R.I., où il était rè-
puté l’un des meilleurs acteurs ama-
teurs, M. Louis Dumas a tenn en une
seule année 65 rôles principaux.
Sur l'instance de ses amis, le talen-

tueux jeune homme quittait les
Etats-Unis, il y à quelques semaines,
pour venir à Montréal, étudier l'art
dramatique, sous la direction du pro-
fesseur Lasalle, directeur du Conser-
vatoire de ce nom. .

M. Louis Dumiis est ne § St Sau-
"veur de Québec. on al compte encore
de nombreuses connaissances. Cet ac-
cident dont il recouvrira  peut-étre,
par un miracle de la science, lui vau-
dra les sympathies de ses compatrio-
tes franco-ameéricains ct de ses ams
de St-Sauveur de Québec.
 

MORT DU DR. J. L. L'ECUYER

On nous annonce la mort du Dr J.
L. L'Ecuyer, survenue à l'Hôtel-Dieu,
vers neuf heures, hier matin,

Le défunt qui était âgé de 42 ans
-seulement, avait cté le fondateur du

“ premier institut de l'abbé Knopp, a
Montréal.
Le défunt ctait né à Montréal et il

avait fail plusieurs voyages en J.u-
rope.

—_ 0:

UNE AUTRE FATALITE À L'ILE
PERROT

 

     

  
  

  

  
   

    

  
  

  

       

  

  

.~~ Hormisdas Robillard et Fugene Sa-
5 gala, ont ¢te tues au cours d'une nou
2 elle explosion, à la fabrique de
Ry Standard Fxplosive Co, a l'Ile Per-
i rot, vers neuf heures et quelques mi-

nutes hier matin.
: Cet accident à créé un ¢moi mien

sc à Vaudreuil, où l'on n'a pu vublier
encore la sombre hécatombe, surve-
nue il y a quelques n.ois, au mème
endroit.

LL La.

LES ELECTIONS DE DEMAIN

Les personnes qui destrent parier
n'auront qu'à <e présenter, cet apres-
midi, au connte central de M lan

lois, 256a rue Ste-Catherine Est, où
es; ils tronveront M. J. FE Robert qui
3% sv ‘est prêt à parier $2 contre $tr jusqu'au
semontant de $3.000 en faveur de Fhon.

Gouin dans St Jacques, et $2
contre $r jusqu'au mentant de $500
en faveur de M. Langluis dung St-
Louis.

> Avis aux parieurs.
- 0:

LE CRANE FRACTURE

  

- Le constable Enoch Guilbault, de la
Police à cheval a le crane trac-
Auré.

————

:« Parmi la série de fatalites qui se
X Ry ont produits hier apres andi, l'une

(des ‘plus regrettables est certainement
celle dont a été victime. l'un des
constables les plus populaires de cette
"aille, M. Fnoch Guilbault, de la po-

= épifice à cheval.
Guilbault cst ce jeune cavalier po-

Si licier, un ancien régulier de St-Jean,
iquon pouvait voir faisant la surveil. |
Sglance tous les jours, dans nos prinez|

 

 
  

pales ‘rues, monté sur une
l'aument blanche.
‘&: Guilbault était en devoir à Ja Cote

superbe

  

  
  
   
   

   

 

     

  

   

   

aL St-Michel, liter après-midi, lorsqu'en
es teyeñant. vers trois heures, il fut pre-'

“tête première, sur le sol, par|
vement brusque de sa monin-

Ou :le releva -privé de -connais-
‘at:à l'hôpital Notre-Dame, ou
transporté, les médecins cons-

jen “que lé malheureux avait eu
à a ;

 

nou allons sous pres-
ft. que,l'infortimé

ris‘cormaissance,

 

   

 

JWhite Store” aun

J. Catherine Ouest,

Louis Fréchette

La disparition soudaine du regretté

Louis Fréchette, laissera un vide diff

cile à remplir, dans les rangs de nos

litterateurs canadiens.

A ceux-ci il à enseigné la route à

suivre el il leur prouve qu'il leur est

possible d'atteindre les sommets, avec.

le travail, la constance et l'idéal.

Ses œuvres ant en effet <té reconnues

et justement appréciées par les grandes

institutions littéraires du monde entier

et al à fait plus que tout autre écrivain

pour faire connaître le Canada et ses

habitants, à l'étranger.

Sur la tombe de ce bon citoyen et de

ce grand patriote, nous déposons un

pleur attendri et nous prions la famille

distinguée du défunt de croire en notre

sincère et profonde sympathie,

"0: 

UNE BONNE NOUVELLE POUR

VOYAGEURS ET TOURISTES

La tue Ste-Catherimme, ce boulevard

qui fait mamtenant l'orguesl de notre

rietropole, s'enrichit les jours

de

maisons commerrudes,

tous

parures nouvelles, sous forme de

les plus récentes acquisittons sont

ces deux petits bijoux de magasin qui

urnent l'Est et l'Ouest, et appeles re

ciproquement: “le Bazar du Voyage”

“Ihe White Store”

C'est à la maison Lamontagne, 1a

et

nile, gue Tous les devons.

affaires de cette maison

pris une telle proportion, que le vaste

établissement de la rue

ne suffit plus pour répondre aux be

soins de la clientele.

Désireuse de donner toute la satis-

faction possible à sa chentèle, la

Maison lamoutagne Linntée a donc

décidé d'établir ces deux succursales

sur la rue Ste Catherine, pour

commerce de détail.

Les ont

Notre Dame

te

On y trouvera une ligne complète

des marchandises que manulacture

cette Maison, et aux mêmes prix qu’à

ls maison principale.

“Le Bazar du Voyage” sie au No

496 de la rue Ste-Catherine Ist, est

sous lJ’habile gérance de M. J. A.
Joubert, autrefois de la Maison Ca-

verhill et Kissoc, tandis que M. Do-

kerty, Un vieil employé de Henry
Morgan, æ la direction des affaires du

No 416 ruc Ste-

{& 7:30pm.Premier -quartier , de 1a

J pour les amateurs du yacht,

I
à

| IMMIGRANT NONDESIRABLE

À

rinzessin Cecilie, ct à 6 p.m, malle

{ malle supplémentaire.

]

Lo pe = e ;
‘Lever du soleil à 4:17 2.11, coucher

long, aujourd'hui,à 042 a.m.
Fête du jour—Pentecôte,

lére classe, ;

—:0:

COMPLETS D'ETS

 

N'oubliez pas d'ailes chez Ferd.-
Moretti, 10 ruc Notre-Dame Oucst,
pour votre complet d'été. Coupe et
confection garanties.

 10: ——»—————

FETES DE LA SEMAINE

T.undi et mardi—De l'Octave.
Mercredi—Quatre-Temps, Jeane.

De l'Octave.
Jeudi—De l'Octave.

Vendredi—Quatre-Temps, Jeane.
De I'Octave.
Samedi.-—Quatre-Temps,  Jeines..

De I'Octave.

 to:

DOUBLE PECHE MACABRE

Deux cadavres ont été rcpéchés
dans le fleuve, l’un hier midi, vis-a-

vis le quai Victoria et l'autre au quai

de Longueuil, vers trois heures de

l'apres-midi,

Le premier cadavre cst celui d'un

homme âgé de cinquante à soixante
uns environ, portant moustache et

| cheveux grisonnants.

On n'a pu encore établis leur iden-

 

 
 (0 ———

POUR LE BOUT DE L'ILE
torse > We 215 TU

Le chemin de la grande route de
Montréal au Bout-de-l'He est main-
tenant cn parfaite condition. Avis

turc. En passant par Je chomin vous
vous rendez directement à l'hôtel, où

M. Bureau prépare un diner spécial
tous les dimanches. .
La compagnie du Terminal à émis

des hillets À prix réduits pour ceux

qui désirent 6c rendre par les chars.
L'admission au parc est gratuite,

pour les piques-niques particuliers,

etc,

Un magnifique quai a été construit 
Une visite est sallivitée au parc et

à l'hôtel Bureau.

 10! ———

Aquila Ranco, l'italien condamné à

trois ans de pénitencier par le juge

Choquet n'a plus d'espoir de rester

au Canuda, après.l'acte sauvage dont
il s'est rendu coupable.

Un ordre émanant du département
de la justice veut que Ranco soit ren-

voyé dans son pays, comme sujet non-

désuuble, à sa sortie du pénitencier,

Ranco a été trouvé coupable d'a-
voir assemmé pour le dévaliser en-

suite, un nommé Emile £2mond, d'Qu-

tremuunt. :

le mérite de l'arrestation du dan-

Rereux apache italien revient au dé-

tective Ernest Brousseau, de la l’oil-

ce Provineiale qui a apporté beau-

coup de flair en cette affaire,

 :0:

LE SERVICE DES MALLES

Les malles pour la Grande-Ureta-

une et l'Etranger seront fermees au

burcuu de poste comme suit durant la

semauie commençant demain:

Lundi, à 9.30 ain, par le Kronp-

——

supplemientaire.

Mardy, 4 9.30 a.m, par le Teutonic,

ct a 6 p.m., malle supplémentaire.

Mercredi, à 9.30 aun, par le Bah,

à 6 p.m, malle supplémentaire; 2 9.30

am. par la lorraine, et à 6 pam,

Vendredi, à 9.30 a.m., par le Coro-

ma; a 6 p.m., malle supplémentaire

et à 6 pain, par l'Empresse of brun.

Samedi, a 1 pm, par l'Ottawa

fos lettres peuvent être depusees

jusqu'a © pa, ct les autres matieres

j avant 5 p.nt
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CHEZ LES OUVRIERS

 

Les socictés suivantes réuniront

aujourd'hui :

Umion locale No 36 des cumployes

de theitre, salle St Joseph,

—Unson canadienne indépendante

des ingenieurs stationnaires de Mont-

réal, No 2B0, rue Kichmond.

—Unmon No 373 des débardeurs, No

201, rue des Commussaires,

Conseil de district des Unions lo-

cales du syndicat international des

forperons, Bourse du Travail,

--Conuté général du parti ouvrier,

à to hrs de l'avant mudi, salle Saint-

Juseph,

— Club Ouvrier de ta Pointe Samt

Charles, à 1 hr. de l'après-midi, salle

Picard, No 768 rue Charlevoix.

--Union locale No 406 de la Feclé-

ration américaine des musiciens, Mo-

nument National.

se

 “0:

LA FEDERATION CANADIENNE

DES CORDONNIERS

 

Une unportante assemblée de cette

tection des cordonmers a eu hen

landi dermer, sous la présidettce de

M, A. Ouimet, et à laquelle M. G. Le-
clere fit rapport qu'une grande manu-

facture de chaussures de cette ville

avait adopté l'étiquette de la lédèra-

ton Canadienne, et qu’il avait des

choses trés importantes à communmi

quer pour la prochaine assemblée. -

Cing nouveau membres furent initiés]

e huit demandes d'admission.

11 cst facile de voir par ce rapport

que ce local va de progrès en pro-

grès.

Cet après-midi, à la sulle de la d‘é-

dération Canadienne, il y aura une
grande réunion d'amis, On s'amuse--

double,| 3

159 ième JOUR DE L'ANNEE" ) aii
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. “AU-OUIMELUSCOPE _

Après: le “évgéame: de cette semiaîne!
chez Quimiét, il semblerait presquim-
possible de -désirer mieux.
Quant au programme de la semaipe]

prochaine, il est pour le moins aussi, i
téressant, Ce qui devrait être une invi-

- RX:

tation plus que suffisante. Partie musi; 4

- ‘peur. Berthier“pour Berthier. De retourcale: La petite Augustine qui a telle-!
ment émerveillé son public, est encore]
ais programme et clle chantera”*Whg.
dont you try” et “la légende de ‘Saint-
Nicholas”; Harmant, chantera * Via
M. ‘Trottin ” et “ Les petites chatteries ” :

Dubuisson, cet excellent Dubuisson- met-
tra foutt son âme dans *Frivoles
anionrs ct “ Ton 1550 ay(poisMap]
cœur”. ‘Mais il y a un numéro qui fera

sensation, c'est le célèbre, duo de ia

Reine de Chypre, qué: chanferont Qccel-
lier et Dalberty; impa:sible de ne pas

applaudir. ’

PARC SOIIMER.
Les deux dernières représentations

du beau spectacle qui a été donné cette

semaine auront lien aujourd'hui, après-
midi et soir. Les amateurs de jolies va-
riètés ne devront mauquer cette
occasion. Le programme comporte les

numéros suivants:

Brown ct Lalu lodges, homme et

femme sauvage en costume national,

exécutant des desins en couleur sont
en chantant,

Hugo, athlète jongleus, se présentantÿ

dans un char romain, au centre de l'a-

rene, Tours de force inconcevables.

Les frères Dcanzos, sauteurs sur gou-

lots de bouteilles.
Les 3 Silvestros. 2 femmes et 3 hom-

me. Suspension acticnne par la’ mâ-

choire. |
Le trio Hueman 1 homme et 2 fem.

mes. Exercices vertigineax sur bicycles.

Senne prochaine, changement com-

plet de programme.

AU NATIONOSCOPE

Comme toujours. le Nationoscope

domnera la semaine prochaine aux nom-
breux spectateurs y passent tant

d'heureux moments, un programme des

plus nouveaux, des plus intéressants ct

des plus variés.

La petite Elsey. mizuonne enfant de

sept ans qui chanle à ravir, MHe Pepin

et Messieurs Edwards ct Soulier se
feront entendre dars leurs répertoires

choiss, La salle est Larfaitement aérée

et tout le monde s'y trouve à l'aise,

PARC DOMINION

Avec le changement du froid au

chaud, les affaires, au Pare Domimion,

une marclu ascendante. Les

soirees fraides du commencement de la

semaine ont eu pour cffet de faire res-

ter le monde à la maison et des lieux
d'umusements s'en sont naturellement

ressentis. Mais, wais::enant que la tem-1

pérature s'est élevée, 11 est tout naturel
qu'elle va continuer «1 que Je public va’

chercher la diversion. la récréation. :
Dans ces cisconstances, les directeurs

du Parc Dominion compte voir la Aoule:

se porter, comme €lle le fait d'habitude,
vers cc pays-des mirveilles et ils samt.

prets à la rocevoir, à la ratisfaire.

* Four-iu-One” et le “Mystic Ril Ÿ,
sont on Opération. depuis Ja semaine

dernière, et ont aitiré beaucoup de
monde. ;

La diversion pour la semaine pro-

chaine comprend les Sœurs Modane, vé-
ritables papifions humans qu'on a re-

tentes, tant leurs exploits ont cause

d'admiration, et les trois Clearea, uns
femme ct deux hommes, dans un actq
aussi comique que nouveau. .
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-Nul.n’a dgoit de s'abstenir de voter. is  ra. Tous sont invités,   ojrsde citoyens, -

 

x!   

4 pour:HommesouFemmes.j

|RiseNoreDav

K R. 2-0

{Québec tous les

  

 

‘| 4s.De xetour à

 

Le}.
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“NAVIGATIONCO.
: ROUR-. :QUEREC-—Rateaux - pour

) jours, excepté Je -Di-
‘mañche, à 7 hr. + ©
| LE SAMEDI, A 230 P.M—Le va-
péur Terrcbonne.pour Verchères et au-
tres.Jocalités. De retour à 7.30 pm.

EBAÀ 9 A.M—Vapeur
€ pour: Sore] et autres locali-

  8.30 pau. Prix de pas-
sage, $1.00.-<
FTEDIMANCHE, A 8.30 A.M—Va-

   
+

à :9 pan.‘Prix-ale/pnsgpge. 75c. Le va-
qeur arrête. ÀAousles ondroits où le
niveau “déFeai-le"permet.
LE LUNDI, A 230 P.M.—Vapeur

Berthier pour Verchères. De retour à
8 p.m. ‘Prix de passage, Soc.

Rafraichissements à bord.
- Lesvapkurs partentdu quai Victoria,
au pied dela rue Bonsecours. |

BELCHER
‘INTERNATIONAL LIMITED”
Le aueillenr ct le plus ropide train du Canada.)

Montréal tons les jours à 9.00 O1. arr,
Turonto.n y:ao v.m.. Hamilton a s.3e-p.m.. Nia.
gags Falls a B.2x pan , Buflolog.so pan.Joudon
2-43 pau. Détroit 4 10.0 pan, Chicago a 7.43

| sum, Sere Glégant-de chars Café:l'atloirs of”
chérs dorfoirs py linau, sur ce train.

MONTREAL- OTTAWA
(ads, Aller, 3hrs, Retour)

Laisse Moutréaln Som, 434op.n. 47.30 p.01,
Ottawn  *B;0uan. Fssopani Stépau"

Rlégant prapon-buffet-salon sur toun trains, ex.
ioepté cctui de 7.30 pan, qui à vu wagon-salon
eeulement.

 

 

 

Lai MONTREAL-NEW YORK
ss:Montrénla $8450.a. 41con.m. *7.4¢ pm.Air. New York fmm t10.c8pm. 27.20 p.mChar Café Parlolr sur les trainin du jour.

Chars dortelrs Pullman sur les trains de nuit.

 

MONTREAL, BOSTON

|

MONTREAL
LTSPRINGFIELD ETPORTLAND
Laisse Moantréal*f.y1n.miLaimeMontréalés oran

Montréal %8.)ap.1m! MontréaleS. isp
‘Char Café-Purlolr sur les trains du jour
hara dortoirs Pullinan sur tes trains du nuit

*Tous lesjours.
1 Tous les jouraitimanchesexcens.
BLRPAUX DR RHLLETS EN VILLE: 137 rue
Faint-Jacques. Tel, M. 460 et 401 ou a la Gare
Fonaventsre.

 

BONNETS

SAMEDI,
trains, 1.50 P.M., et 1.50 T.M., LUNDI,
MERCREDI ET VENDREDI, uv train
à 1.30 P.M.

Retouruant de suite après ls dernière

MARDI, JEUDI, deux

course. Billets aller, 15c. Le voyage
complet, 25c. Achetez de suite vos lil.
lets ponr éviter l'encombrement nu gui-
chet. Billets en vente an No t29 Kue St-
Jacques, Hote) Windsor, et gare Windsor.
CHANGEMENT GENERAL L'HO.
RAIRE ET AUGMENTATION
DU SERVICE DKS TRAINS

SUBURBAINS.
Commençant-dimanche, 14 juin.

AGREABLES VOYAGES DE FIN
FEMAINE. -

Billets valables pour partir le samediet
le Dimanche pour revenir le lundi sui.
vaut à divers endroits,
BUREAU DE VENTE DE BILLETS

EN VILLE, 129 Rue St-Jacques, Près
du Bureau de Poste.
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Entropreneur-Plombiet, Cou-

à Eau Chaude

TEL. EST.13608

Tout ouvrage fait avec soin etd des
-prix modérés.
 

  
LEN
ENTREPRENEURS-MACONS

Estimés données sur demande.

A.CARRIERE
851 rue St-André

TEL. EST 4086

 

TOUT OUVRAGE EXECUTE AVEC

SOIN KT A DES PRIX MODERES,

Bissonnette

& Duquette
ENTREPRENEURS - PLOMPIERS,
COUVREUR“, FPOBRUES D'APPA-

REILS A GAZ ET À EAU CHHUDE,

973 RUE ST -DENIS
TEL. EST 3605

Estimés données sur demande. Tout
ouvrage fait avec soin et promplitude, et
à des prix modérés.

r. À. CHARBONNEAU
Entrepreneur-Plairier

662 rue Sherbrooke Es
Tel. Est 1884

Estimés données sur deman-

de. Tout ouvrage fait avec

  soin et à des prix modérés.
 

PERRE LECLERCus|
| vreur, Poseurd’Appareils àGas et :

280 BOULEVERD-STLIRE

  

502 Ave. Rotel- de-Uille |

 
élEat 4291
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170RUEST-JACQUES

‘TRL. MAIN 2981

 

LA:COMPAGNIE-DE

+,|Payages Modernes

DE MONTRÉAL

Construction d'Aqueducs,

Pavages de Chaussées,

Dalles de Trottoirs,etc,

  

Spécialité : Fourniture aux
Villes et aux Municipalitésde’
dabes.en pierre-naturelle, etc., d'après
les procédés les plus modernes.

Edifice de la New-York Life Ins, Co.

Chaubre 204

11 PLACED'ARMES
Téléphone Bell, Main 5054.

 

LA PEUR
des VOLEURS

vous aban-

donne dès

qu: vous

    

    
  

Oatisse New

York Lits

Phone Main 2367

Agents demundés

dans toutes les

villes et villages

dela province...     
  

     

caux Elégants et-|
 

  

 

     

  
   

      

 

    CASQUETTES. de VOYAGE
Casquettes dePique-Nique
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"le:rédacteur ide:ia.‘parie
£ de. la’»£ribune--Pôlitique-du“

Samedi" publieJ'articlesuivant: .
"J¥ntends, deto

“court ‘vue--se-‘plaindre‘de l’apathie-
des’ is conservateurs, au cours des’
5 présentes. élections provinciales.

uns. nt: refusé,--disent-ils, d'être can-
oeprles, autres; pere même
CAEpadi de voter.
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      Boe trop souvent dans le

 

‘rtnles-castors. .-
+ "Sous-Ja seule direction: de. M; Le-|
“Blanc, ils auraient saris’douiedonnés
“dens Te mouvement:avee ardeur et
ensenlé.

“Maïs M. LeBlanc. est’‘repoussé au
- Bourse rangBai ‘PelletierSt:   

  

§conta unealliance
1.BoursJequel d'ailleurs
  

 

‘pais-cif. un sirMO
castor.

Tans oestun

“DaàNETDESquestion14
‘que des,beaux :prorrammes dus à-des.
-castors,à. des nationalistes, à-des‘ut-
tramontains, à des Jibéraux indépen--
idants, Li

“Le mot “cor teur”. n'est pro-
“: mRoncé'où- écrit“quepar distraction, ou

quand ilserait«imprudent denepas
le faire. ;

“ “On ne place de.“candidats. francs
_ ‘conservateurs

.

que * là ou.“les castors
ne peuvent. ou..frè veulent” pas- tenter

: d'aventure, .
“Les organcsioppositionnistes ne

sont remplis que ‘des. noms et “des.
proucsses’ de- MM. Pelletier’ et Bou:

- yassa, .
“Il est.à peine‘“fait mention du nom

de. M. LeBlanc.
M, Pellctièr--a-partépendant trois

heures et M. Bourassa -pendañt deux,
‘sans seulement faire aljusion-à M
LeBlanc.
“Tout ce qui cst franc. conservateur

n’est que toléré gn ce moment.
‘On s’en sert.; comme cheval

“trait pour moñterJa cote,
après!

de

.Et gare,

oy
"Ya-t-il donc licu de s'étonner de

Iapathic des francs conservateurs?
“Doit-on étre surpris de voir, par

exemple, tant dé chefs, de licute-
nants, de. sous-lieutenants refuser de
jouer leS petits violons dans la cha-
but castor? oo Ly
“On nous traite haut-la main. M-*

La .

Les’

passé, tirer desmarrons du’ feu pour ‘
 

| trefois,

      

| religion dans la politique.

 

 

esa
‘brôler de:H'encens : de
personnages.

M. Pelletier... Ce dernier,” _congei
par des ‘castors prudents, décida,àJa i
dernière heure, de. nly pas-aller. Mais:
Vinsulte ‘était faite et comué)

1 grand - dédain dè:Jar calepr

rtuelle deM. Leblanc
adc

intelleg;.

   ci-

 

“x

PontLeblanc n'a jamais aitLes ad
tors, il leur a souvent fait directement |
Ia guerre; s’il n'a pas é1é ministreau

c’est dù Aux. gastorsTX
“Or, si M. Leblanc,

pen noble) ou par faiblesse
déplorable), feint d'avoir.oublié tout
-Cela, lés castors, ‘eux, n'ont!‘pas’‘oublié,

> tÉLes. castors n’ont aucune illusion

sup
savént fort bien que tout ce qu‘ils

pourront fairé, c'est-uné ‘bataille-ap:

-pareniment intéressante, SE 2 4

Mais ils ont Poeil. sur un. avemr
-qu'H-eroit rapproché. Rigpres avoir

 

dant tout lc dermicr

.veaunt se substituer à
‘parlement, ils
“lui et étre-en

10e 7mentde.régime.
"Ces castors sont,rusés ct patients.

Ils ont ‘un ‘programme: secret,. Eien
tracé. Leur travail de rents ance
date deDlusienrsgagnées. -- send

étaient devenus ‘impoputaires, chez led
bleus et les rouges, ils relèvent peu
À peu la téte. La décopfiture ‘du
“Journal” ‘de’ 'Montréal-leus Fayant
prouvé,qu'ils allaient trôp vite ct

{quid fallait une autre‘enseigne et d'au-
tres tactiques, ils ontchangé enscigne
et tactiques. Gens de “l'Action So-
ciale,” membres “de l'Association -de

ln Jeunesse Catholique, nationalistes,
libéraux-indépendants, tout cela, c’est

du castor dissimulé, autant *"de blocs

-enfarinés,
et

. "S'ils le pouvaien{, les castors ose-
raient faire intervenir directement la

Mais les

plus sages d'entre eux savent ce qui

leur arriverait, le cas échéant, de la

penses politiques dues aux francs ccn-

servateurs. Ceux-ci fcraient sûrement

une alliance.

“En mon.-nom de franc! consbevay
il teur; je déplore vivement Ta situation:

r Le plus clair cst que le gouverne- Bourassd nc s'engage à rien envers
nous. Le "Pionnier” nous considère
comme de vulgaires “chevaux de re-
tour.” “L’Action Sociale” ne voit que:
ses gens qui soient dignes d'être élus.
“L'Evènement”, de Québee, devenu
castor pour ne pas perdre le reste de |
52 clientèle, ne découvre que MM. Pel- ,
letier et Bourassa sous la calotte des

ment Gouin reviendra aussi fort, sinon
plus fort qu‘duparavant.

“Mais j'aime encore mieux cela que
de revoir, comme naguère, les castors

prendre la grosse part des recom

“penses politiques dues frantes conser-

servateurs, uno fois la bataille gagnée,

leur imposer leurs idées morbides,

puis les trahir.

 

TRIBUNE LIBRE
POURLES ELECTEURS

DEMONTREAL.

Hôtel Ricndeau, 6 juin, 1908.

Monsieur Je rédacteur, — Un na-
tionaliste, vantard comme tous ses pa-

reils, n'a demandé, à table, ce que, moi,

quebecquois, je penserais de la défaite

de l'hon. M. Gouin dans St-Jacques,
Je lui at répondu que, comme qué-

becois, cela me ferait plaisir. Québec

aurait de nipuveau parmi ses députés le

premier ministre de la province,

Quand Drummond ct Arthabaska..

dans un moment de folie, ont rejeté

Laurier, nous avons donné Québec-Est
À ce dernier ct il y est encore.
Nous aHlons élire Gonin par au moins

1200 voix dans Portneuf. Et il con-

servera Portncuf tant qu'il voudra.

Que St-Jagques ne se gene pas, Qué-

bec est IA, et Québec connait ce qui est

bon pour sa santé.

Kingston a rejeté sir John A. Mac-

Donald un jour, puis a bruillé pendant

des années pour le ravoir.

Drummond et Arthabaska ont fait de
même pour Laurier.

Si St Jacques veut imiter ces comtés,

Québec «st pret à lui faire cadeau d'ur-
beau grand mouchoir pour le jour où

les regrets cclateront.

Encore une fois, Québec est sur le

spot

Bien à vous,

7, . MARCEL

0.

Note de la Rédacton—Nous ne pou-
vons blamer Quebec de soigner ses in-

téréts, mais gous pouvons assurer à

notre  corresppndant que St-Jacques

n'est pas disposé, pour lui faire plaisir,

à perdre l'honneur et l'avantage d'avoir

un premuer-ministre pour député. Mont-

réai se plaint foujours de ne pas avoir
assez de ses députés dans les gouverne-
mients d'Ottawa et de Québec. Ce se-

tait pour le moins singulier que le mé-

me Montrzal irait, comme ccla, se pri-

ver du meilleur portefeuille provincial.
: Fait très important à noter: Si St-
Jacques faisait faux-bond à l'hon. M.

M: Gouin, le district de Montréal se

trouverait sans ministre provincial.
L'hon. M, Weir représente dans le cabi-
netftous. des anglais.de Ja- province et

11. appartient, ‘d'ailleurs, au district d'Ott
“les. ‘’ministe     

présentent les districts de
des ‘Frois-Rivicres.

St-Jacques passe pour une des divi-
sions les plus pratiques ct les plus in-

telligentes de la province. 1 faudrait

un accès subit de folie pour qu'il tächat

celui qui a été de toutes manières un

premier ministre idéal et un représen-

tant parfait, pour les beaux veux d'un

aventurier dont Je passé n'a été qu'un

constant piroucttage, servi par de-

vidoire sonore ct sohuc.

Parce que ce phénomène des tréteaux
Fattire, par sa nouveauté, les curieux et

les oisifs, ce serait faire insulte à St-

Jacques que de penser que c'est là ce

qui peut tourner bout pour bout <a fa-

çon de voir et de juger,

Comme disait un bon Canadien, jeudi

soir: “ Un cirque attire plus de monde

qu'une procession de la Fete-Dicu, mais
ce serait une erreor de croire que notre

population aime nueux Barnum gee

Bon Dieu”

Québec et

un

_—

M. G. A. Lacombe a droit a la

confiance des électeurs de Sainte-

Marie.
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Nous détachonas d'un article

Canadian Churchman.” l'organe

ficiel de l'Ephse Anglicane, au

manda, aa sujet des fetes de Querus, de
Passag: su vany qui est un J. quen

éloge a ladressc Canadiens

français:

“Cesta premiere tentative pour
rendre convenablement justice a l'ocu-

vre de la race françaie sur ce conti-

nent. Nous tendons nous compte,

nous Canadiens-anglais de ce que le

continent et le Dominion doivent aux

VFrançais du t7ieme et 1Bième siecles?

“Tres peu d'Anglais, nous le crat-

gnons, s'en rendent compte.

“Ou a dit et repeté: et c'est assez

ridicnle, que les l‘rançais n'étaient pas

aptes à la coloisatton.

“Rien n'est plus faux-—et ne l'a plus

Été à n'importe quelle périvde de leur

histoire.

“Leurs méthodes étaient quelque

pen différentes de celles dos Anglo

saxons, mais les résultats qu'ils obte

naient n’en étaient pas mous impor-

taots.

“Lt, aujourd'hui, les colons tran-

|çais dans Québec, dans les provinces

maritimes oit ils sont au nombre de
100,000" sur ‘Une population d'environ

900,000, dans l'Ontario et dans les au-
tres parties du Dominion donnent a
leurs concitoyens- de langue anglaise |
tn-précieux exemple de persévérance,|
dele courage,,résonne! ‘erdep

des

 

vant,Joey’dey

|" L'assemblée du toni Nat 5
us côtés,"des gens‘à tional avait été imposée i'M: Loblané-

pour faire mousser‘la personnalitéde: ;

    

x“Dans l'intimivés.ct même. sura à
rue, les.Samoravee.le:pluf: :

par tactique: L
(diet ;

sue des présentes élections: ils 1

laissé M. Leblanc. se miorforidre. pen-|-

bonne. place pour:mettreIfif sut 14
le :pouvoir, s'il y a “plus tard changes,

“Obligés de faire, les-morts tant ‘ils A

CIOARES ox TURION,7      
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* “Ces terrains sontéltués

. JpayadosvisdVishecis la ville.
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er
rue‘@olborne

« Entrepreneurs ca.construction:dlacler,.- Gras:‘assor-
“ timent:de.Lambourdes, ‘Chevrois, Angles”°°

- et-Piaquesde:toutes sortes.

esaveanin: us

r

      
  

    
     

|pouvaient treguer

1

     

ade

TOREENOTE
rs ct faisait grand ra-

:vage parmi.Fe population angevine...
population féminine s'entend. C'ê-
Jait un superbe régiment, et du co-
lonel-comte de Marmier au dernier -
sous-licutenant, tous les officiers.
étaient grandement appréciés des cha-
tclains des environs .et dames de la,
ville. Les bas-officiers, voire les sim-

" ples cavaliers, n'étaient pas moins
oûtés des petites bourgeoises, mo-
estes boutiquières, bumbles  villa-
gis enfin, aux réceptions du gou-
4 verneur comme au bal des échevins,.
| dans les salons aristocratiques comme
dans le dernier cabaret, le prestige

j de l'imiforme était tel4e les plus ri-
ches, les plus huppées es plus jolies.

; dédaignaient abso ument Pélément ci-
{vik et que ma istrats, hobercaux, fi-
nanciers, tabellions, commerçants, ci’

fitadins,: ruraux, artisans, labourcurs ne
femmes dans un

n de trois lieues à la ronde,
Nul ne souffrait plus de cet état de

hchoses que Bastien’ Raulé, tailleur de
pierres, qui, ey dépit de son métier,
‘était loin d'avoir un cocur de roc.
Tout en cassant des cailloux sur la
route royale, il regardait volontiers à
‘Travers ses grosses lunettes chaque
“petite paysanne qui >

Bison à An

Légère ct court vêtue
S'en -allait à grands pas

$C.

: ot cn particulier certaine Javotte, ser-
TVante chez son oncle Philoxène, au-
bergiste et maitre de poste, à l’ensei-
gne de “l'Epée fleurie.” et aussi dé-
‘Turée et fine mouche qu'une soubrette
de comédie.
Avec sa taille de guêpe, son nez re-

froussé, son minois provoquant, elle
était. fort aguichante, et, fiere de son
pouvoir, en usait sans vergogne pour
tourmenter ses adoratcurs, à com-
mencer par le pauvre Bastien, se fai-
sant un malin, plaisir d'attiser le feu
par. ses manoeuvres déloyales et le dé-
sespérer quand clic le voyait plein.
-d'espoir.
:Tantét affectant l'indifférence, elle

passait.sans détourner la tête, regard
fistrait, chanson aux lèvres; tantôt,
au contraire, elle s’avançait, l’ocil en,
coulisse, effeuillant quelque margueri-.
te, soupirant tout has... elle s'arré-
tait rougissante pour répondre à son.
salut, faire un brin de causette, puis
FR'éloignait comme à regret: tandis  
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MARCHAND
TAILLEUR
vas

Sollicite le patrona-
ge de ses confrères
de l'I. O. F. Bas
prix et ouvvrage
garanti

1236 ST-JACQUES
COIN DOMINION

 

D'ALARME EN CAS DE

 

BROUILLARD,

DES SOUMISSIONS adresses an
sotr signe, à Otiwa, of pertser
l'envelopne ces mints: “Sas veo
peur appareil d'ilerme en cas dhol
lard 7. seront reç+- jusqu'à meh, le
PREMIER JOUR DE JUILLET voi
pour la fournite-e dpparet rege
1e Ministère de li Marie et de,
ries, pur alarie en cas de h-

I

 

  

 

  

    

durant une peric de d'une où tre an
noes, a l'option d: Ministre do 14 Mu:
rime et des Pecher:es
On peut se proccrer les s9-ci, tions

de l'appareil au Mimatère ici nn
agences du Miésiere à Mentre aQue

bee; Saint Jenn, SX 17 Halles
I: Charlottetown, | PE; Vic era,
CB: aux chantiers du geuvernemnent
à Surel, ct au dévt du q'iare d- Tres
cott,
Chaque soumission deucs èr.

pagnee dun cheque du banque
pour la somme de cug cents

payable a l'ordre du Minrstre dt

oom

pel
oe rs,

Tv Ma.

  

  

 

  

rine et de Pecheries Le =eC Ie ra

forfaat si le soumise: ia
soumission aura «te d

signer son contrat pour fourmir Pang
reil où sil n'exceute son coir  
Les chéques des ounussions ci n'as.

roait pas été acceptecs seront remi-
Le Ministère ne s'engage à :

w là plus basse ni aucune des soum's-
signs. CL

Les journaux qui inscreront cette an-
nonce sans autorisation du Ministère,
n'en seront pas pa a.

GC. J* DESRARATS,
Sotis-ministre suppléant de la Marine!
et~des Pécheries,

Ministère dela Marinaetdes Pe:sherics
“Ottawa,C

 

    SOUMISSIONS POUR AXPAREIL: 

 

Mercere, Chapeaux et Chemises.
SPECIALITE

LexAdesPrix défianttante compé:ilion

VASMALO
822 Ontario Est
2S25R525RRCSR2Reot

CANADA - FEU
(“Cie d'Arsurance Mutuelle du

tanada’’ contre le feu)
Pertes payéen à date, plur do

2200,000.00

Celle cc mpagnic Émet des Polices A den taux
Milésicurs de 50 p. €. à 40 p, c. À ceux Ce fa Com-
Lie des Axsmances Feu.
Ne y lacerz js vos ASSURANCES FLU sans

conlailic ren foux.

‘Tel. Manin BINT,

9 Boulevard St-Lanrcnt
On demande dex agents partout où Et Compa-

gaie n'est pus représentée.

 

A

SYNOPSIS Du NUKD-OUES +
CANADIEN

. Règlements des établissements de
colons

Toute section paire des terres de la
Couronne au Manitoba, dans la Sas-
katchewan et l'Alberta, sauf les sec-
tions 8 ct , Mon TESErvécs, peusent

être utilisees comme etablissements de
colons par tout chef de famille ou tou-
1c personne male âgée de plus de 18]!
ans, jusqu'à concurrence de un quart
de section de 100 acres, plus où moins.

I.“application pour enregistrement |

doit cire faite personcilement par le
colon, a Yagence des Terres de la Cou-
ronne ou à la sous-agence du district ©
dans legac) la terre cst située. Un cn-
registrement par procuration peut, tou-
tefois, etre fait à une agence, a Cert
nes c :-ditions par le pere, la mère, le

fils, la bille, le frère ou la sœur du pru-
tendu colon.
Le colon est tenu de remplir les de-

: voirs requis d'apres l'une des formal;

|

est décédé) d'un colon a vne résidence :

tes suivantes:

1° Une résidence d'au moins «x
mois «ur la terre et la culture de certe

terre pendant trois annees conséeu-
tives.

2° Un colon prut, s'il le désire, se
conformer à la formalité de la rés
dence. en vivant sur une ferme quid
possede en propre, de pas moins de
atsee vingts acres (Bo) en superficie,
be dans le voisinage de son établis-site

sement. Une propriété comjuinte neat
ag <ulfisante pour satisfaire à cette

condition,
c père (on la mère. si Ir père

permanente sur une fermeau 31 possède

 

 

      

en propre, de pas moins de quatre
(80) acres dc superficie.vinet- situce

dans \e voisinage de l'établissement à
cotaniser, ou sur un établissement cn-
registré tn son nom dans le voisinage,

te ‘pclon peut remplir ses devoirs de ré-
Biuence, en vivant chez son père ou sa
mere. .

“L'expression ‘“ voisinage” conte-
nue om es deux clauses précédentes,
veut dire une distance de pas plus de
neuf milles en droite ligne, à l'exclu-
sion de ls largeur des routes de tra.

verse.
Lo Un colon qui entend se confar.

mer aux conditionsci-dessus quand à
ga résidence, en vivant ches ses pa

rents on sur nue ferme qu'il prssite
en propre, doit cn notifier l'agent da

district.
Un -avig de six mris. par écrit. doit |

être a au commissaire des ‘Ferres
de la Coñranne’ à Ottawa, de l'inten-
tion de. faire application pour une pa- |

te.
© W. W. CORY,

Député Ministre de Tlatérieas.

fh!

s’élancer sur ses pas. .
Le dimanche, pour la voir à l'aise,

il allait s'attabler à son auberge de-
vant une bouteille de vin mousseux
et endurait tel supplice. que les dam-
nés dans la géhenne ne sauraient être
plus tourmentés.  lavotte on ‘avait
d'youx que pour messicurs les mili-
taires, clientèle principale, de l'établis-
sement: clle leur versait force rasa.
des avce la grâce non pareille d’une
Hébé rustique, écoutait leurs déclara-
vions avec complaisance, répliquait du
tact au tact a leurs propos plaisants,
ct riai de leurs saillies plus ou moins
spirituelles en découvrant une double
rangée de juiles,

otre amoureux en avait parfois
des acces de mâle rage et se levait
teut pale, pret a provoquer. qui ?

Royal- Lortaine Coinlerie était favo-
risé. en général, muus le brigadier Ia
Violette lui-même, ani enflait tant de
coeurs à sa triomphante moustache,
ne pouvait se vanter de la moindre

; Privauté en particulier, et un simple
‘tailleur de pierres ne peut vrament
; pourfendre un régime ne à Ini tom
: seul. -Trailleurs, à quet titre faire le
jaloux? lait il frere. mari, fiancé?
Vas! pone <e mettre <calement sur los
rangs, 3! était trop tinnde et trop
pauvre. 11 fallait cent Ceus an moine
pour entrer cn ménage, déclarait birn
haut l'onde Philovène, nullement dis

 
poss à doter <a nicer, dont les ver
vices lui agréaient fort et qui espé
rait évincer ainsi tous les prélen
dante,

Cent éeus ne cc troment pas dans
1un tas de cailloux, ni sons Ie quel

d'un cheval non plus et à vet éaars,
Rayal-Lorraine Cavalerie n'ét. ue pas
plus avancé: Mars er Bellone n'avent
ane de viapues relations avec le hen
Plutus. Aussi, Tavette ne devait
compter que sur elle tuème et sur li
rénérosite des clients, dont les qué
Îtes allitent gro sir sa tirelire Pins

vite elle serait pleine, plus vite ole
proclamerut Phenreux la,
Qui serut-“ce >
—Devinez" répondit elle anx ues

Hounenrs, vee un sourire plein à -
promesse Ft elsecn se disait in
petto:

Ce sera mai!
A commencer par le Priadier La

Violette cui caressait ve tantieus cette
agréable perspective Jans ses têéxes 

 

  

 

bucoliques  Gentille compagne, bon
ne cave et cent éeus, ce < raît la de
licieuse retraite: aussi, "van de se mon
trer sus eptible où je ons, encoura
£eait if carrarades or -vhordonrés à

| fréanenter “l'Epée fleuris” et cédant
La lace AVEC Etrpresement 4

Jemnes ofhciers amatenrs de vin
monssens of de mings roses dan. In
térét de h lavee Hen Thee qu'il cen

perderait aveu Ie revard emenrenx ode
| Porthospour le coffre fort de md.
me Copntevaurd

Bastien état de mem. hone oan
pon, PO contig en sop fd togle

inde scan wan cd n'en ton
nant, mal ie des gros veas de R !
Lornone Cavaderte +3 1e cian oe boit
LIEUX ie Lu tillette,

..

Certan dimanche de nin 1782, te
tailleur de querres, 2 pede
se tronv 9 eeel à léoliree cn fur
late sa datée, Toncle Vhilorène en
Lnolait don son ceonprors et, made
Pun <olet rormds à donner caf aa
| plus te operant, On ve vocait quandre
aucun mnforme à Icrizon
| Frat ce influence imo he tique, de
plete a tare, le van oT Antor vis nette
|amourens sentait des hontfées de vu
étesse lib monter jt corve au, at re
gardait dm oeil teehee la niko

{aller, ver parmi les tables vides on
lerroger le miroir, ranger «oq ny
pelpinner une fleur duc - ces ete veus ‘
en fredonvant une vlan le

Colin dit à Rae
le n'oxe,

Ponting Si tu cons,
Tu peux

Deviner toi méme
Qui t'aime

Javotte* <oupira Destin tont trou
ble.

! Mutine, lle vint Caceonder en face
de hin

-Qu'y a til ponr votre servie, ©
Distrait par les aur:u*es rondears

faun buste provoquant, al oubliait de
, répondre, perdu dans ure contempli
tion des plus éloguente- Brug

Iment la porte s'ousrit Javotte. ef
: farouchée. Jeta un petit cri l'oncle
IE‘éveilla en sursaut.

Roval-Lorraine-Cavalerie était là an
and complet: officiers, sous officiers

et soldats.

—Entrez vous rafraichir, messieurs,
| dit courtoisement le colonel, l'hôte-
' litre est Jolie, le vin doit être bon.

ler

tr‘Royal-Lorraine-Csvalerie tenait gat- |.

Jou'affolé par ces façons enjôleuses, il.
; [était tenté de jeter sa pioche ct de

Adi 

Re caressantila joue de.la-Stlette |
rougissante,j:avec sa désinvolture dc
grand vyeigneur, il s'attablasàr pro-
bre‘place du-pauvre amoureux’ mis-cn
“site,
Si l'état-major aussi s'en mélalt...

priser d'espoirs décevants? ‘Galons
d'argent, paulettes d'or. . veste de
bure...la comparaison était trop ecra-
|santel..

Pourtant...tont à l'heure .comme
celle le regardait en feignant de se mi-
rer, et que sa voix était caressante,
ensorceleuse!

Cotin dit à Rose:
Je n'ose...

Sans ces maudits uuiformes, il cit
vaincu sa timidité, et qui sait.
Jamais il ne retrouvera occasion
nreille! Alors à quoi bon attendre.

à quoi bon vivre?
Est-ce l'éffet des rayons ardents,

“les fumées bachiques, dd la déception
trop vive, mais il-se sent Ins, découra-
ge, ct s'il apercevait quelque mare
bien profonde, il irait tout droit y
chercher l'oubli de ses chagrins..
Soudain, un roulement de tonnerre,

des jurons, des cris...Des chevaux
emportés trainant une ‘berline de vo-
yage arrivent sur lui avec la rapidité
de l'éclair.
Sans hésiter, il se jette au-devant

d'eux, en saisit un aux naseaux... Au
moins sa mort servira à quelque
chose!
. . . .

—Rassurezz-vous, ma ‘chère, ce gar-
gon n'est qu'évanoui, mais il nous a
certainement sauvé la vie,
—Voyez, madame,il ouvre les yeux,
—Dieu soit loué. ma bonne Lanèle!

Quelle triste fin de notre beau voya-
gc!... Souffrez-vous beaucoup, mon
anti?
Tout étourdi encore, Bastien consi-

dérait sans répondre les personnages
qui l'entonraient, un gentilhomme
assez laid ct deux dames de haute
mine.
—Je ne suis donc pas mort! balbu-

tia-t-il déçu.
—Ondirait qu'il le regrette! s’écria

la plus jeune des voyageuses,
ll ne le regrettera plus, ma chère,

ie me charge de sa fortune.
—Remerciez monsieur le comte du

Nord, mon ami, dit celle qu'on avait
appelée Lanèle (surnom familier de
la baronne  d'Oberkirch 4 la petite
cour de-Montbeéliard.)

C’était en effet le futur Paul ler,
gui achevait son tour de France avec
la grande<luchesse Marie-Feodorow-
na, Née princesse Dorothée de Wur-
temberg, ct son amie d'enfance qui a
laissé de si jolis mémoires.
Après un mois de fêtes, réceptions,

galas, le grand-duc, qui voyageail
sous Ja nom de comte du Nord, rega-
gnait lentement son froid pays où
l’attendait un destin si tragique, em-
portart une impression profonde de
la bonté du roi, de la beauté de la
reine, de la grandeur des Bourbons,
sairs se douter, hélas! qu'il ne les de
sait jamais revoir, que ses hôtes ro-
vaux acclamés par tout un peuple
monteraient sur l'échafaud et que le
hel enfant appelé lc due d'Enghien,
qui lui avait présenté un bouquet
entre son père et son grand-père,
tomberait une nuit sous des balles
françaises, au fond des fosses de Vin
ceunes,

11 s'en allait en Jaissant
breux regrets derrière ui,
par ces vers du chevalier’
dray:

de nom:
traduits
du Con

les adieux
de la France!

P fallait y rester où n’y venir jamais!

Tes sont en ce moment

s'attardait il un peu à visiter
v seMant géné

Aussi
ses belles provinces.
rensement Jes bienfaits et méritant
d'etre compare à [lenri IV par sa
bonbomie, sa hienveillance et san
nesse, sans que rien permit de soup
conner en Jui le dèrgereux maniaque,
snccesseur «le lu grande Catherine.
M fit placer le pauvre Hastien, tout

endolori, dans sa propre voiture et
l'interroges aver bonté

Avait-il une femme, des parents?
Nan! il était seul au monde et nul

ne se souciait de ini.
--Alors, s1 tien ne vous attache jet,

vonlez vous me suivre en Russie, je
vous donnerait nn cimploi 4 ma rési
dence de Gatehina

La Russie? Pourauot pas? Puisqu’il
voulait fuir sa cruelle destimée jusque
dans la mort ve serait presque
ane loin!

Ft avee Ja réealution du désespoir,
à edit

(hn!
Comme celu il ne rexerrut plus Ja

volte. ni Royal Torrone Cavalerie!

Et al ferme les vous peut être
pour cacher deux larmes S41 pan
vat ne les ronnie que la bas!

II n'a gue des nonon. vagues eur
l'empire des tears, 31 agnore que le
nbersonnape asus en face de lui en est
le fatur souver:in et le vend pour un
“ample gentilhomme N'importe! sous 

He plus apne climat, sous le maître le
plus rude. at ne <aucnt souffrir da
|vantage qu'en cele ene province

d'Anjou en se tant deux purs de
France duo le chasse ua vmforme
abhorre, un mous, n'offlusquers
plas ses Legare,

Les trompettes sonnest le drapeau

Cavite, Tes viva moatent vers le
vel foram fo he ca le passage

de liberte, Roval Tortome Cavale

tie presente les animes cut, august ©
vonvagents oc Tes often salnent de

Vevee Maste ce atelier trrvont dans
“ann defaut Vrcte Plotonne et sionn

pre rontthe an ct'à etre sur le seul.
pile Fauhberus oo le raneencore la

mulicreute decunte

vt,

| Comment Uappellos ts, mon en
fone-

Madange nd ele Jeanne,

sus onanapple Toone parce que

Fon pretend ane 0 ale beaucoup

Te creas hoa TV cot havarde
cone une pres nea ade Philo

ene
At anes 4 caieer, dut de

wrand due maeo vous ta cme vee
Pests?

Dame, <1 vous voulez
Tu nev pas timide «

| Je niv pas honte aver vous, mon
“rue, je es baen one vous eles un

lursndl prince, presque wa--1 rhe que -
“Je rot mas cours avez Vas très bon

Fh Toes" das ae gras cote ta trom

I que yar bor bong coe veux que
1e fasse pour tees

Pane! monsem ve sais ques
-Cherche htent Vers cu que ge

tide?
C'est cetr adders meg

= Reéepand- francherent Asn un

amore.’
5 Klle deviant tres rege ot répondn
par un courte. oa roun'at can tablier

Trissimule dans un cor de by salle
catre les deus Nendo

d'avoir som de fai, Bastien ne perdait
pas Une parole cl sentuf son coeur

battre à grands coups dans 4 poitri
ne Sur le seuil, en faction, La Vio
lette tendait l'oreille

Pourquos ne l'epouses tu pas?
—H en a bien envie ct moi aussi
.mais NOUS sommes trop pauvres,

“Combien vous faudrait-il pour
vous marier?

 
ke a

PT

|
|
ob

A quoi bon rvéver impossible, se |

    

 

—Beaucoup, beaucoup. d'a
plus que vous n"eu avez peut-être=
<c-montent, monsieur... Cent -écust

Quand. elle eutlâché. cette--énor
té, colle" baissa 1a tête ot devint plus
rouge encore. :
—Tends ton tablier, Javotte, - dit \

grande duchesse, x
Et quinze louis d'or tombèrent vi

après l'autre dans le tablier delà;
vrette éblouie qui, de saisissoment]
les laissa rouler sur le plancher, sans
songer à les ramasser, soin dont s'acs”
quitta galamment La Violette,
Maintenant, il faut nous nommer.

ton prétendu... Gageons que c'est un
de ces beaux cavaliers-là?
Qui ue dit mot consent! ,

monsieur le colonel, venez un pew
notre secours pour connaitre |Je3%
reux de Javotic.
—L'amoureux de Javotte, avancez à

l'ordre! commanda M. de Marmier:; ei
Royal-Lorraine-Cavalerie  avanga Veins,

comme un seul homme. =
—Mes compliments, petite, dit le

grand due en riant, tu n'us que l'em- 3
harras du choix à ce que je vvis....
Serait-ce ce beau brigadier à pir
conquérant, ou ce joli trompette
l'air timide?

Elle secoua son minois rose.
—Ni l'un ni l'autre, s'il vous plait,

monsieur: celui qui sera mon wari,
grâce à vos bontés, n’est point si bien
requinqué, quoique aussi joh garçon
que tout Royal-lorraine--Cavalerie
t'est un simple tailleur de pierres qui
se uomme Bastien Raulé..
Un cri de joic l'interrompit et,

bousculant les heiduques surpris,
notre héros, sans sonci de l'étiquet-
te, vint tomber aux pteds de sa belle.
—Ah! ma petite Javotte, c'est donc

moi qu’ tl'aimes? I moi qui voulais
Me périr conune un sob, partir en
Russie, au bout du monde, pour ne
plus te revoir. C'est-y Dieu possible!
le grand due, surpris: de mit a Hye,
Alors, tu ne regrettes plus de

n'être pus mort, l'ami?
-—Le regretter?

le mari de Javotte!
—Soit! Je suis heureux d'acquitter

ainsi ma delte envers toi,
—Mais il est.gueux comme Jobt

observa l'oncle, peu satisfait.
—Foint. l! a la même dot que sa

femme. Tends ton bonnet, l'ami.
Et le grand duc y jeta sa bourse. oN
le pauvre garçon n'en pouvait croi- 2

re ses yeux. J
—Aht monsieur! Ah! madame!

vous êtes donc pareils au bon Dien
pour semer du bonheur sur votre
route, s'écrin-t-il naivement, tandis
que d'un mouvement plein de grûce
la dillette baisait Je bas de la robe
de sa bienfaitrice.

les augustes voyageurs
plaient, attendris, cette
chante.

—Allons, monsieur l'aubergiste,
servez à ces enfants le vin des accor-
dailles. ajouta le comte du Nord, ces
messieurs leur donneront l'aubade,

Ft, ohéissant à contre-coeur, Royal-
Larraine-Cavaleric dut saluer d'une
brillante fanfare les fançailles de Ja-
votie.
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Quand je vais être

contem-

scène tou-

Arthur DOURLIAC,

 

:0!

DROIT AU BUT
Quand on souffre de la Gorge, des

 

Hronches et des Poumons, il faut des
remèdes agissant sur la gorge, les
bronches ou les poumons.

——LES

CARLES GRESORE
Antiseptiques et Volatiles

 

=
agissent sur la GORGE, s'introduj-
sent directement dans les BRON-
CHILES, pénètrent jusque dans les plus
intimes recoins des POUMONS.

Les Capsules Crésobène
VONT DROIT AU BUT

et sans avoir besoin d'encombrer l'es-
tomac ou d'empoisonner l'organisme,
elles guérissent ou préviennent tou-
jours les Maux de Gorge, Fnroue-
ments, Rhumes, Grippes, Influenza,
Bronchites, etc.
En vente dans toutes les pharma-

cies. Prix soc le flacon. Déposi-
taire gÉnéral: Pharmacie Décary,
coin des rues Ste-Catherine et Saint-
Denis, Montréal.

Tr Be. Css 1861 Marcuance 287
JOS. HOOFSTETTER

Vrce-Pres. do la “oclets de Pompes lunebros de
Montreal.

Vactures denbles et smmtites pont
Mariages cl Magstèmes

241 Vinitation, HONTREAL-

“Tél, Bell Est 2502, Tél, March. 1631

J. Arthur Mailhot
Marchand de Ertronnette Peitares Iuiles, 

‘et

Vitres Verne, Pinceaux
(ide Tnpissenses

i H6G1 RUE

TheQueen

Spécinité vutillage

ONTARIO ENT

 —

GiPEINE ICO
Of Canada, Ltd

TORONTO, ONT.

FABRICANT D'ENCRES A IMPRI-
MER ET A LITOGRAPHIE
Asn Davergantet 1d

l'Imprimernc 4 1 Pigeon

de tes Kncres avec satisfaction

fat

ee “ve lushe touts

usage

EMPOIS SUPERIEUR
meter rer

| Les messieurs nntent Lomjours à
a oir leurs chenuses et collets Ined ;epas-
cas. l’our obtenir cela, dite- à votre fem.
me «qu'elle exige de son Épieier un
paquet D'AMPOIS SUPERIEUR Vous

votre fanme en seront sutistaulg
Essayez le.

: Mannfaeturé prr

 

chargés

LARIVIERE & FRERE

MONTREAL

 

VOYAGE IDEAL

Si vous voulez passer use après-midj

aréable, prenez le vajieur Chateanguay,

qui laisse Lachine tous les dinanches à

4 hrs p. mi, passant par Chatcauguayet

ensuitefaire la descente des rapides.

OHCHENSTRE A BORD

ADULTES 50 CTN.

ENFANT
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National, 207 4 {hd : | )
- +111 411 . | £9 joycurs mis,au repos Gurant ce}: A ;

va . dériter quart sontGaut es, Ticker. ï | y01 Ive - - (ing, ‘Graydon, Griffith, Pitre, -Adam- qu a : ,; *. LBs EVENRMENTS D'HIER | soi et: Capearimieht105 SL HEPRESENTAT Y * i dk TTRLAED a; - ee ; Sommaires 150-200 A fo gos Es lier AS EE € i he : :

LE NATIONAL VAINQUEUR. AÜfËLES TECUMSEH Premier ç yartRssd8point. CiEBTGrh.TEha NYY TANDREET SWCATHERINE =
2 : ER 1.—National, Pitre ., . .. . 5.00 = ‘ NT. d= (24E ; NE OPUL AIRE JPARTIE CORNWALL-TORONTO REMISE AU 13 JUIN 2.—Tecumsel, Querric . . . . + 4.00 ~ - Tr — — - AidLe = Lh, P P A RES .

——— Nail |rotséme Quart ° . 11.00 Ottawa. Distance,4 pieds B pouées.u- gémoin ; nous invitons donc les amis _ cL : Co . ey Lr ee :
. J.—~National, Dulude . . . . . IL ut en longueur, ‘sans cause-—Lef.4 à ÿ assister ‘en aussi gr: 1 Ceeee : 7 “BASE-BALL À MONTREAL ET AUX ETATS-UNIS 3—National. Lamoureux +. . ! 200 AlecQuinn, St Para eeA si grand nombre qu — ITT .

LES EPRE ; Po 5 5-—National, Pitre te 4.00 Geo. -Barber, Contral . Y.M.C-A., ‘I'o- JA ce Propos, notre confrère de la * Grandes Attractions de NLW-YORK "S UVES ATHLETIQ UES FI ALES ALA MAAA. 6.—Tecumseh, Whitehead . + . 0.30 ronto, Distance, 10 pds 2 pcs: - Presse” critique, avec raison, le man- A ‘ °°ce i 7.—Tecumseh, A on. oo 1.30} 200 mètres, 218.6 vgs, linale—Ier,bque d'encouragement que fes matchs de : LA MUSIQUE DU PARCSEUL BUDDO A CHANCE D'ALLER A LONDRES , Quatrième ‘Quart Rôbt. Kerr, Hamilton; 2¢, FL, Lu-{ce genre sont en droit de recevoir de . __(Sons,lx direction de A, K. Lavigne) -,
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COURSES DE CHEVAUX A DLUE BONNETS, Pas de joûte à Toronto toba.. Temps: 22 1-5 sec. - .jréal. a me — eu
—— Toronto, 6—La jolte de crosse qui 400 mètres, 437.2 Vgs. Avec obsta-, Par exemple, l'on nous dit qu'aux EE

ECHECSLE TOURNOI DE PRAGUE ptiile lee, G1MACEea = Profitementi les call et les Toront été reo A.M. J. ‘Griftith, MAA, :} pas u cin urs d'autre- Et. :
; oe ; ‘ hee%"samedi prochain ° le Pi le I m. facc, : LS bois ct que la majorité des spectateurs de Profitez-en ! :

_ LA CROSSE | La partic menace de se faire de Pare Rosedale étant vccupé par les Boo mètres, 8744 vgs—Ier D."S.' élaîéné des jeunes. . ~ 1 - 21]
National, 5; Tecumseh, 3 (Plus en plu- brutale, mais au milieu athlètes de la C.A.A,V. . Buddo, MAAA 2e, W. C. Roës, Ha Lette abstention est unc honte, Cb Pendant que cela dureLes Tecumisel à étaient Venus à les Coups qui <e donnent, des joueurs lifax; ge, 1. Parks, Toronto, Temps: Vous tous qui avez .craint d'attaquer Int tore 1 : 1 Lo. Lo

* Montréal dans Te qui€ ain venus dive. distingnent. Charlie Querrie et BASE-BAI.L 1.58 3-5. 1 <r Geardrod, ayez donc au moins le cou- Juinà Merdéimendiedevraisestx BaBitrée. etdi181mare prolgugera Jusqu'au 15« première victoirequi leurdonnerait | Whitehead du club visiteur paraissent Montreal, 3; Rochestér, 2 ‘| Saute ca-hautenr, avec coursge-ler, rage d'aller applaudir celui qui s'est ; ! '
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  Comme Fun des journaux de la
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+ MY obs + ry: < - Pn . . ‘of Sarre aLC|,denrseee ,La pattie, avanons-le, a été l'une put espace detrolsouquatre mi- dtPerte hitde deux cnres 23.2 1-2, tros. Lo vas. Tes ro 8 plisment deslarçaursotnousconsell- Un Vésltable Parc &Amusement “À
i ak | : a ! : s 110 mètres, s—ier, Ji. D: rères + mime =

de Maisonneuve depuis versaires arréte trois fois la balle qui Marts, Joyce futfrappé par la balls M as "Barber, Too ; ; > wer RK teem - :
quelques années, à tel point, que Vers était pourtant lancée ‘avec forceet et prit sou premier but; alors Casey, SavageMATEae Barb te eeent Rhus parole de. gens, 5. 2 7, TOUTELASEMAINEPROCHAINE:
Ja fin de la partie, la police dut an- adresse dans le filet. Clark est évi- frappa la balle le long de la ligne du * at ; ; : > iE LESTROISCLAERES* coo
tervenir et avertir les joueurs de se demment un bon joueur. Il a l'oeil Premier but avecune telle force qu'il |. HIPPISME Aux Etats-Unis 4 ‘ ‘ Ci cy
mieux conduire, sûr et ne perd pas de vue qu'il doi put faire le circuit complet, 2:pgints.cu J ! . - Courses de Blé Bcnrcts * "| Le match p champtonn
La funle qui pouvait se chiffer à l'avant tout, éviter toute surexcitation, 1! avaitantérieurement fait, un “two 1 nsir L de la satéon prin=' FatUne core MMJUN, Authiercing milic personnes au wows, a vi- Clark ne peut cependant utter jus. bagger” les deux picheis’ ong été tannière des courses à eu jeuà Blue [et Kid. Beauregard, n'a eu aucun ré-, Vement encouragé nos joneurs à la qu'à la fin s'il ne reçoit un meilleur (red admires, A bon 2
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ictoi ‘ ; Te sue de Ras in lior aprés-midi, dans lec ca- sultat; lea deux maîlres ayant gagné , aus : oe +
victoire par lear présence et par leurs [appui de ses joueurs, et c'est ainsi Ligue de l'Est dremerveilleuse d'une nature tuku- ‘chacun une partic et la trolsiènte fut Véftables l'apillions Dansont au milieu de l'air =cris. qu'au bout de 11 minutes, Dulude A Moutreal: ER rtante, ct avec. un programme - fail -nulle, » . N à

Les huées des spectateurs allauent jetteavec succès la balle dans le filet Montréal . . . . oooovLzOX 3 4 ! pour attirer autant les curisux«que 11 doit y-avoir reprise afin d'avoir | MARDI9 JUIN y:
plutôt ‘aux joueurs visiteurs, dont la de Clark. Rochester . . . . o0010i000 2 7 2 ; . “June décision finale. *

Lo . ; Lg . es sportgmen.
Corpulence n'était pas à comparer National, 2; Tecumseh, 1. was à co vatio) Batteries: Stanley ct McManus; L'annoncé ue. Tord:ct Lad Grey| . J 3 'O R 1avec celle de nos pelits équipiers, | Nos joueurs s‘enflamment, et plein-| Growley et Hunley. . “. et four suite Seisteraient aux courses, _ - LES RCHECS OUR DE L JRD E VICTORI
Le National a pemporté une victoi- J enthousiasme se muhiplient. Au A Jersey City:- ae et s'y rendraient cn grandgala e, au- ‘Le tournoide Prague Au bénéfice de l'Ordre des Infirmières Victoria .

re hier après-midi, . out de deux minutes, Lamoureux Jersey City . . +. 000012000 3 3 tant que la:températute idéalde la . = Le Altysctions Spéciales, Quantité . de . Jeux,«Espérons qu'il n'en restera pas à ce lance avec succés la balle dats 16s] Providence . . . 011010200 s 8 2] journée, contribué à porter à près de Prague, 7—Les résultats de la qua- ;
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“fées où il figurait en tête de tn hgte téressant, car à tout prix, i ’ 1 _
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pes s'alignaient sur le terrain, au dé- [çent à l'attaque, Lamoureux" à'fail- Yet Carish, y i . ’ | Capan ribun duJ rd Rubginstcin défait Leontutf.

: ut de la partie: li en placer une autre dans lesburs de ‘A Torunto: - ’ totratique l'un ‘que l'autre, mais tout Swichting défait Salwe. . ’
A National ‘Tecumseh, Clark, mais ce dernier Varréte Pitre : 1ère Partie aussi élégant. «+, | - Marshall et Chotinurski; nulle, i

EE L'Heupeux Buts Clark |Cépéndant a cueilli la lalle, ét ‘d'un Toronto’. . . 0oosovovovooot 1.6 0 1m premier rang au laite, la trai- Mivses et Bardeicben; “nulle, ,
- A Cattaffnich Point Grifiuh 3000 pute kn lance avec sucéès duns Buffalo”, | + Deco oS T 2. chear dua toilettes printanniéres Jo- Leichman et Alapin ont afourné. , : 2

: À 4 . So ¢ let de LIark. : © Ratteries: Moffit: et Vandegogt,
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miimit |. sloricusement ‘ensemble. POSITION DLS UEURS ’ TT‘ Décâric Cor Graydon National, 4; Tecumseh, 1. Kissinger ct Archer. . a Fevanche, ces messieurs CA- 5 JOUEL COMTE D HOCHELAGA
auvé Défense l'ickerimg - lrente secondes aprés Lu reprise du CL 2ème l'artie y. vahissaient. la pelouse ct les stalles de Schelechter ue ; Hes ‘ .

 Lachapelle Défeuse Davidson DE ant Tecumseh compte un Loco ETRE a $ 0 parterre résertées aux JDookmakers. Duras . 2. 2110177 10d 33 Tous les électeurs qui duus V'automne de 1906 demeurnient au Quartier
“ Dulude Centre Rowntree National. 4: T sel ullale woe Lord et Lady" Grey ; | Vidmar . ... .. 10) 34 St-Heuri ct qui depuis out déménagé dans cl'autres lccalités sont priés d'en-Pitre Attaque Querrie Ratvonal, 4 Tecumseh, 2. Ligue Nationale °° "{ dans un élégant altelage à la, dou- Rubeinstei I ; ; voyer leur ancivnne et nouvelle adresse au comité de M. Jérémie L. Décarie

Gauthier Atlague Murton (Nog homies ont qu'à bien se fe A New-York: _ | mont, trainé par quatre magnifiques Leonhardt PT 2 si au No, 1990 rne St-Jurques, À St-Heuri. ’ ’
T. Groulx Attaque Whitehead par den terne se voisdépasser New-York . … … gotocoopio è 8 3 chevauxbeanseePa. Maroezy ILE 84 st >. Lamoureux Extéricur Durkan FAT CSS ne crs ne os1006010 "5° ' 4" 9}cédérd'hn-oscauçon réfuif dgcavale- 15e PTou J 1 >>père de car île se lune | St diouis . . . . 01006010
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* Marrv Smith: juge de Au bout d'une minute el demie, Ve- A Brooklyn: : + la foule que des officiers ct mem-|Salwe 22211210 M 7
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hôtes jusqu'à lagant dernière our Alapin 5 Cee ee & Gi a =mont; pcsitencier, Tlarey Melauuir- Pa en guale d ce point de la bell of Melcan. La première course fui gagnée
1 il ‘ site
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Ta partie débute déjà par des bru de belles passes en face des buts de Philadelphie . . . otaoootoo 2 7 3 leurdeiMaquette == ==falites. Graydon, du Licunisel CU CRk, mans te rond de canutelioue est Fitishurg eve Cian: parks HA club a Nat $750. Higmony a DECES

e premier envoye à la cloture, Ques lunlevé par nos joueurs qui se ruent attertes. ?.cever Gibson, - 1 gagné par une demi lofgasur sur S —_—ques minutes après c'est un autre te contre le nite de Carl > ini le gang °t Dwer, gagne pa une deni longue A s. TOUPIN.—A Montréal. | | ET ENREGISTEZ VOTRE VOTEBOntonicn qui est mis du ropes poo nnonce la fin d oo" y Ras 8 KR Ligue Américaine S IL ln troisième est venu se clas A —A Montréal, le 6 Juin, ,* 1 pautmonce lu fin du troisieme quan .un coup brutal.
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ser Okis joue tout d'abord de fo à'1,ET gob, & l'à 1 5 ¢ 3, Ma- rGrifhth, Gauthier et Lachapelle ont A St Louis: puis remonté d'assaut à z À 1 par LOU, age de 20 aus et § mas, Ma EN FAVEUR DR . 
contre les éqinpiers a nunc Quatrième quart —La foules cu 1 3c. . ; ‘matin, Le convoi funèbre partira de ÀSEE . 9 ALE cage . . . . 100000022 12 0 » course—Autanm, Maid- rer; He-
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jure leur club de vaincre sals ven | A Detront: 6 . « Campaigner 1er: Rio
niens.  Dussault regoit sur le crane, [lacot “hgurer des le commencement Letroit ’ 2010200 5 1 S|; 1e oorSe A pas ’
un coup de crosse applique rade dans la course an champonna Bo ton PI to03932 9 2 1 Ament, mais Robertson n'a rien vu, de Aussi peut on juger des efor que “N Cleveland: Cl PE LE PATIN
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In Côte des-Neiges, lieu de la sépul-

ture.
RENDEZ-VOUS AUJOURD'HUI AUX COMITÉS POUR INFORMATIONS

Parents et amis sont priés d'y as-

sister sans autre invitation. LISTE DES COMITES

COMITE CENTRALCoin Ste-Catherine et Mont-
calm. Téléphone Bell 3020, Est. *

COMITE No. 220, Notre-Dame Est. Téléphone
Bell, 4032, Main.

COMITE No. 660, Ontario Est et Beaudry. Télé-

Les buts du National sont un mo-  

A du reuppariton des deux equipes "+ : : i à s; , Des Batteries: Jess et Clarke; Chesbru a saison ile la roulette tire à sament cn danger, mais (ls se degasent sur le chap, c'est un t'épiguement NE 8 , La sais ¢ H +

vite sous l'effort de nos porte cou
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fonte. ATHLETISME vient lame rer un nouveau sue-revient vers Jes buts du Tecumseh ct Ou redoute mème une rencontre en
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Seul Buddo de la M.A.A.À. à chance Le pour la 5maine qui vient de s’é- M | Je 1€ - . eer “les ‘eux ole . ; , ns miréi rè re : It "en
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Hotel à vendre, rues St Jacques,
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danger et | Heureux à tort à taure
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2 mourcux, Puvault et Grouls chez les jhe dans les hlers les lecumsehs "prises plus que desagreable pour 1a i) quetoutes celles de la saison, Avis est par le présent donné qu’un4 ; ante que , 3 : .= Nationals ent die envoyes au repos se muliiphent, € pendant  plusseurg TOUS, ante q

Hk durant lo premier quart.
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2 É Il tocaFAP are - “h- " et elles seron Ir; - x ; Re.
pol de la balle qu'ils descendent queue @itclgues mmutes pour alter menacer lave et al a recolte les honneurs qui chaque deSe wa a clature de | tion. A. P. Lespérance, gérant. Moutréal,
a chez l'ficureux, mais ce desmez à (les bits adversaires, mais elle revient "9 ¢taient dis Lukeman, aw contrai tement a Just a le 29 vai 190$.

. ; ‘ i: RT . “Lt . Ja sasson.vite de la leur retourner Murton,

|

“tv et de nouveau on cramt un coup [5 4 fait quetrs mme, ayant eté de.
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Ta sas LES DAMES _
l'un des visiteurs se signale par ses habile de Quertie ou de Whitehead an dans toutes les ANN aux- Rainville, Archambault,instinets de “rougle and tamble 7 Murton, en effet, Lonce dans les buts pruelles af concour aus les roo et - rice triomghe de Gendron 3
Qu'importe les nôtres Ven donnent [de L'Heureux, mas e- dernier la 220 verges, al pan deft par Kerr el St-Mau . . Gervais & Rainvilleet la feu qui se chatte à pluseurs ele ef Tamme a Grounds qui se gots Jos sats tne put meme se pla dimanche dernier AVOCATS
milliers de personnes assiste à des VHéppe de la anèlee 11 4 fut là un cet troisieme La première rencontre du mateh St
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M. CODFROY LANELOIS
; @andidat Liberal

COMITE CENTRAL, 256Â SteCathegne Est, Tel:
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Pons les buts duTecumseh St le coup réussr de Lamoureux sem bhssuant un record pour le saut en Four le pubs Certda: ; ; :nutes après le premier quart, sur une ble avess fait reve l'espoir de nos longueur avec course couvrant la dis Ceuxtnut ou he temps : chambault, Conseiller Législatif. M. To-

nutes aprés le premier quart, Prise JéUeurs en meme temps gue leur tance de 23 pieds, B pouces et demi BN victoire de St Maurice sur Gen- noré Gervais, M.P., M. Paul Rainville,jette la balle daus le filet de Clark ct force, car mumtenant on les voit lus courses furent assez bonnes et | A ous Sas surpris car le “ But. LT- PB.
compte le premier point de la partie. Cotiserver li balle daus le cercle de surtout très contestées. . leon ne Jun pas surnes areu] RS ms _

Natonal, 1; Tecum-eh, o défeuse des Indiens. M my eut pas de course À relais, disant qu St Maurice serait à la hau- Geoffrion Geoffrion « GussonLa balle est à peincen jeu que des Gauthier et Pie, Graydon et un

|

faute de concurrents. teurdela tâche qu'il avait assumée !prises de corps se produisent et peu AUT des siens sont envoyes au re | Smt le sommaire en detail des dif- ee n debut c'est Superhe d'avoir
s'en faut que des troubles sérieux ne

|

VOS. terentes epreuves: , . our Y qutteur utDE 1 :
. sc produisent aussi. Tecumseh  s'emvare ensuite de Ja 100 MiCtrEs, ICO3 verge, ture epreu- alto jee de La w ap de St 97 RUE SAINT- JACQUES- Le Tecumsch désire -e reprendre et balle et Whitehead lance dans les ve.—ter, F1. Lukeman, MAAA; M 2 a oe or tad ver celui dont (Kdi£ce Langue d'Hochelaga)

aussi le voit-on qui fait maintes cour buts saus succes cependant 2e, 1 Boland, Zouave A A A. Qué. Maurice pour ver : mer :

ses vers le filet de l'Ileureux. ON assiste ensuite à une suite de Lec; 3e LL Ho Kyle, WEY MUA] tous les joueurs, Montréalus avaient Bolte Postate 433. Tul. Malu lo,

Hon. Ii. B. Rainville, Hon. H. Ar.
 

AVOUATH
—

  

     

   
    
  

 © . ; Tor Temps 2 sec « “pe leue ” | .
Enfin au bout de quatre nunutes [Prises de corps et lasiitre Kobert- Toronto Temps: 11 25 sec. j Me peur ble _ ol . d M 1 . +

y, M Aptès le premier paint, Charlie yuer- 300 (voir en quelques mmutes une 100 metres, 2e éprenve.—ier, Kobt. Gagner une partie ct annuler l'autre, Les amis @ . Lang 018, qui aus
: . . ; . _ cu Que + . Viclor Geuffiion, c.#., st.r., Aliné Geaffrion, ¢ a.

“ti compte aussi un point pour son demi douzame de jnueurs au repos, Kerr, Y MCA, Hamilton; 2e, W. B. est un tris gros avantage, au debut Viclor Cusson, b.t.t.

:ülub :La parte est quelque peu denuee

|

Worthington, W EY.MCA, Torq:

|

un mateh et place les chances de suc: J . iCo Victer Comen. __ raient des voitures de disponible \
- National, 1; Tecumseh,1. d'interët. Un constable intervient et

|

tor 30, Hh Ore, Manitoba, Temps: 11

|

cès en faveur de celui qui est l'auteur COUR LiMItUX MURPHY § BERARD
“Le « jeu reprend plus enthousiaste avertit les joueurs qu'ils auront à se 25 sec. d'un tel exploit. , '

pour demain, jour de la votation,

. dividend : de dix dollars par action, sur
+ les anale > la » profite- Fn fs top

minutes Ja boule haletante ne sait st Sead Budo, de To MAAN acon €! les pina ore in la rouletie prof se le capital de cette institution, n été dé-
tes fer Indiens de Quernie ne compre Count avec saves Sa course du demi qu ue ne He ques x dam n (or claré et sera payable À son bureau chef, à -—“ S mpte . Masser abe Les dames : ‘ jeudi 2 à —Deutsième quart \ la reprise de [ont pas leur guatriere pot La "He quil à gagnce, fut le clou de dé vs at rite de f'assistaner À Montrésl, le et après jeudi, le 2 jiutlet , -

la partie, le: Teennisehs s'emparent balle quitte bien wos buts pendant ‘+ Jeurnee. IE a combattu avevad. men } prochain. Par ordre du Conseil de Tree.
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